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  Résumé


  Jalina et Nicolas sont deux experts enthousiastes formés en érotisme et en découvertes sensuelles auprès de la Sex School University of Geneva. Ils ont la chance de pouvoir explorer divers lieux érotiques et fascinants. Tous les endroits sont bons pour qu'ils se livrent à des ébats torrides. De soirées échangistes en pratiques sado-maso, ils perfectionnent continuellement la formation dispensée par la Sex School. De plus, ils ont le privilège de vivre un attachement amoureux qui multiplie d'autant plus la jouissance qu'ils éprouvent dans leurs jeux érotiques.

  Une lecture évocatrice de bien des plaisirs.
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  1. SEX SCHOOL UNIVERSITY


  Jalina passa en voiture devant l'hôtel de luxe mentionné sur la convocation reçue. Le Palace, c'était bien là! Les lettres d'or de l'enseigne brillaient dans la nuit, inspiratrices de délices et de surprises. Elle se sentait tendue et excitée. Elle se rendait aujourd'hui à son ultime rendez-vous pour son examen d'entrée à la réputée Sex School University of Geneva! C'était son premier grand test pratique!


  Jalina était fière d‘avoir réussi l'examen théorique contenu dans le questionnaire qu'elle avait téléchargé sur Internet. Il y avait eu toutes sortes de questions sur ses envies, ses désirs, et sur sa motivation à se perfectionner en sexualité érotique.Puis elle avait dû faire un press-book de photos plus ou moins dénudées, pour démontrer la sensualité de son corps. Elle avait travaillé avec un ami photographe amateur, et s'était beaucoup amusée à poser en tenue coquine, à genoux sur le sol ou appuyée au mur, montrant sa chute de rein ou l'arrondi de ses seins. Il ne s'agissait pas d'être parfaite physiquement comme un top model, mais d'oser se montrer, de pouvoir assumer sa féminité, ses formes, sa sensualité. Jalina pensa que cet exercice lui avait donné de l'assurance, de la confiance en elle. De plus, elle s'était trouvée belle sur ces photos tirées en noir et blanc, très femme. Après ces années consacrées à ses enfants, cela lui avait fait un bien fou de se retrouver elle-même.


  Maintenant il s'agissait de réussir le très redouté entretien pratique avec un examinateur qui ne laisserait rien passer... Elle avait bien une certaine expérience en matière de sexualité, mais elle pensait à juste titre qu'elle pourrait en apprendre davantage. À quarante-cinq ans, elle n'avait pas vécu de vraies découvertes, dans une vie conjugale très calme plutôt centrée sur une vie de famille et l'éducation des enfants. Elle voulait rattraper ses lacunes. C'est le dernier moment, avait-elle pensé, après un divorce et une nouvelle vie à reconstruire. Je veux devenir compétente en sexualité, et qui sait, devenir experte ès sexualité érotique un jour!


  Après son divorce, elle s'était retrouvée seule avec l'envie de vivre de nouvelles expériences. Puis elle avait découvert sur Internet The Sex School University of Geneva, dont la présentation l'avait emballée.


  Tout en dirigeant sa voiture dans un dédale de rues éclairées avec un œil sur son GPS qui lui indiquait le chemin à suivre, Jalina pensait à cette école qui semblait avoir créé un concept inédit consacré à la sexualité érotique et sensuelle… Ce slogan lui avait parlé, elle qui cherchait justement à épanouir ses envies de sexe dans un climat loin de la pornographie qu'elle détestait. Elle avait exploré le site de l'école et découvert une approche très humaine, basée sur le respect des personnes, la recherche des plaisirs dans un climat de partage, de communication, de découverte de soi, de valorisation de ses capacités sensuelles; tout cela dans un esprit de confiance, de créativité et d'épanouissement personnel. Elle avait apprécié le programme centré sur les massages tantriques, l'étude du Kama Sutra et les travaux pratiques en situation réelle; sans trop savoir ce que cela signifiait, tout en la laissant rêveuse rien que d'imaginer certaines situations… La première serait cette rencontre de ce soir avec le fameux expert, qui validerait ou non son admission à la Sex School pour une formation à mi-temps, débouchant pour quelques élus, sur un Diplôme international d'Expert-eès sexualité érotique et sensuelle. Elle pourrait alors coacher des couples ou des personnes désireuses de se perfectionner en cette matière, d'une manière personnalisée mêlant théorie et pratique. Jalina estima que cette manière de vivre devait être fort agréable, joignant l'utile à l'agréable, pour des plaisirs sans cesse renouvelés.


  Elle dénicha une place de stationnement tout près de l'hôtel, sortit de sa voiture, ferma sa porte à clé, puis ajusta son manteau contre le vent froid de cette belle nuit de février. C'était Carnaval dans la ville qui bruissait de mille et une musiques joyeuses s'accordant à son humeur coquine, pensa-t-elle dans un sourire. Un groupe de jeunes gens déguisés de toutes les manières la croisèrent et la sifflèrent hardiment; cette inconnue leur parut séduisante et Carnaval permet toutes les audaces. Jalina leur sourit et partit à son rendez-vous, ignorant les regards appuyés des passants sur ses jambes mises en valeur par sa jupe courte et ses talons hauts, et son allure plutôt sexy pour un début de soirée. D'une démarche dansante, elle se dirigea vers le bar de l'hôtel où devait avoir lieu la rencontre, heureuse de vivre une nouvelle aventure, remontant une mèche échappée de ses longs cheveux bruns coiffés en un chignon faussement négligé, ses yeux brillants d'anticipation. Elle était encore bien séduisante à l'approche de la cinquantaine, marquée seulement par de petites rides aux coins de ses yeux… L'air de la nuit était frais sur sa peau enfiévrée par l'excitation.


  Tout en longeant rapidement le trottoir en direction de l'hôtel, Jalina se rappelait les termes de la convocation:


  «La rencontre devra se faire de manière naturelle, vous aurez la charge d'aguicher l'expert qui vous abordera, vous draguera, puis vous emballera... Ensuite, vous tenterez de démontrer toutes vos aptitudes dans les matières que vous souhaitez étudier dans notre école.»


  Impressionnante et excitante, cette lettre avait réveillé la libido de Jalina, qui était déjà bien émoustillée avant ce fameux rendez-vous...


  Elle entra dans le café de l'hôtel, charmée par la décoration soignée faite de tables basses agrémentées de fauteuils confortables, de lampes discrètes amenant une lumière douce, avec en arrière-fond la musique d'un piano. Jalina traversa la pièce pour se diriger vers le bar, choisit un tabouret haut et s'y assit lentement. Elle retira son manteau pour le poser à côté d'elle, tirant sur sa courte jupe remontant haut sur ses cuisses gainées de bas noirs, dont on apercevait le liseré de dentelle, et croisa ses jambes bottées de cuir, puis commanda un café. Il lui semblait que tout le monde la fixait, surtout les deux hommes assis à côté d'elle; c'était positif, elle devait être à son avantage... Elle regarda autour d'elle, essayant de deviner si son expert était là. Son cœur battait, elle essayait de rester calme, tout cela était fort amusant et très excitant... Jalina n'avait jamais vécu une rencontre de ce type, et se réjouissait d'avoir osé relever ce défi inédit. Le pianiste jouait des airs romantiques au fond de la salle, l'atmosphère était calme et feutrée, porteuse d'une électricité invisible, comme si quelque chose allait se passer… Un frisson la parcourut.


  


  Nicolas, expert à la Sex School, cherchait Le Palace Hôtel. Le succès grandissant de cette Académie du plaisir leur permettait aujourd'hui d'organiser les tests pratiques dans des hôtels cinq étoiles. Il avait rendez-vous avec Jalina, une candidate motivée qui avait réussi brillamment le test théorique, mais qui surtout avait su le séduire par des descriptions voluptueuses de ses envies et de ses désirs dans le chapitre consacré à la description des fantasmes du candidat. Ils avaient rendez-vous au bar de l'hôtel; elle l'attendait surement, revêtue d'une tenue qui devait simplement la rendre sexy et attirante. Il trouva enfin à se garer près de l'entrée principale très classe avec sa grande porte à tambour, et pénétra dans le hall luxueusement meublé. Il aperçut le bureau de réception et s'en approcha, perdu dans ses réflexions.


  Depuis son divorce et la vie rangée et familiale qui avait été la sienne pendant plus de vingt ans, après en avoir fini avec les responsabilités parentales, Nicolas avait eu le désir de vivre une existence libre et aventureuse. Il avait déniché ce poste passionnant d'expert et cela faisait cinq ans qu'il pratiquait cette activité intéressante et enrichissante! Mais comme à chaque fois, une certaine appréhension le submergeait: c'était lui l'expert, mais serait-il à la hauteur des attentes de cette femme qui avait tellement à donner? Il aimait ce job passionnant qui se révélait à chaque rencontre une source infinie de nouveaux plaisirs. Il sourit. Une source, c'était le cas de le dire! Il avait été engagé à la Sex School sans difficulté, puisqu'il pratiquait naturellement et sans aucune inhibition les plaisirs de la chair avec une complète décontraction et une vraie passion. Il se comparait souvent à un grand chef cuisinier, adorant d'ailleurs aussi la bonne chère, toujours à l'affût de nouvelles sensations, de goûts et de saveurs...


  L'expert aimait les femmes, les séduire, les caresser, les prendre et surtout découvrir leur petit «sésame», celui qui ouvrait la porte de leurs plaisirs intenses. Il adorait prendre le temps de découvrir comment les faire monter au 7e ciel, dans une recherche patiente du rébus de leurs corps. Leur plaisir le remplissait de joie et de fierté, et le faisait lui aussi jouir de plus belle. C'était donc un amant idéal, un expert parfait, qui n'oubliait pas de rester à l'écoute de ses partenaires, de les aider à se connaitre et à découvrir l'amour, le sexe et le plaisir! Il avait fait sienne la devise de la Sex School: «La sensualité, c'est la mobilisation maximale des sens, on observe l'autre intensément et on écoute ses moindres bruits.»


  Nicolas quitta ses réflexions sur la sensualité pour se préoccuper de l'organisation pratique de la soirée. Il s'accouda au comptoir et s'adressa à la réceptionniste avec un sourire:


  — Bonsoir Madame, j'ai une chambre réservée par Sex-School chez vous pour cette nuit?


  — Oui Monsieur, c'est l'une de nos plus belles chambres, la 469, voici la clé! Et cette fiche à remplir, s'il vous plaît!


  L'employée lui tendit la clé en lui adressant un sourire séducteur, frôlant sa main du bout de ses doigts manucurés. Nicolas avait l'habitude de ce genre de réactions, vu son physique attirant et viril, indispensable à sa fonction d'expert, qui laissait rêveuses bien des femmes! Nicolas lui adressa un sourire séduisant, notoriété oblige! Puis, s'armant d'un stylo posé en évidence, il se concentra sur la fiche d'hôtel à compléter. Il savait que dans son dos devait se trouver le bar bondé de monde; il n'avait pas regardé, mais il pensait que Jalina était là; elle le regardait peut-être, et ça l'excitait; il avait d'ailleurs du mal à comprendre ce que lui racontait la réceptionniste, une histoire de bruit et de carnaval dans la rue... Il termina rapidement sa tâche et, prenant sa clé pour la mettre dans sa poche, se tourna et avisa l'entrée du bar de l'hôtel, d'où s'échappaient des airs de blues languissants joués par un pianiste peut-être très sentimental.


  Nicolas entra dans le bar sombre et meublé de canapés confortables éclairés par des appliques à la lueur diffuse. Il reconnut Jalina immédiatement, grâce aux superbes portraits et photos de nus qu'elle avait joints à son dossier. À la vue de cette jolie femme, tellement sexy et très classe, avec ses cheveux relevés et ses grands yeux sombres, l'envie qui lui rongeait le ventre grandit encore; c'était le moment: il devait maintenant s'approcher d'elle et la draguer...


  Jalina était impatiente, elle guettait les arrivants. Un homme s'approcha d'elle; il la regardait en souriant, elle reconnut son expert d'après la description succincte qu'elle avait reçue dans le dossier... C'était un bel homme d'environ quarante-cinq ans lui aussi, avec des cheveux grisonnants à la Clooney et des yeux clairs, une bouche relevée en un sourire craquant, une barbe très courte; ce devait être lui. Il avait une forte carrure dessinée par un costume sombre de bonne facture, avec une chemise noire sans cravate. Elle remarqua les souliers de cuir noir, de forme allongée au bout, comme des santiags, ce qui lui donnait une note décontractée. Il avait l'air d'être amusant, ce qui était une bonne combinaison pour un test pratique, pensa-t-elle avec excitation.


  — Bonsoir Madame, puis-je vous offrir un café? demanda-t-il avec un sourire de connivence.


  — Volontiers, Monsieur, prenez donc place! répondit-elle en souriant avec malice.


  


  L'homme s'assit à côté d'elle et ils se regardèrent longuement, appréciant ce qu'ils voyaient l'un de l'autre, se le signifiant par un regard profond et entendu. Ils discutèrent un moment de tout et de rien, s'étudiant mutuellement, semant leurs phrases d'allusions coquines et de sous-entendus excitants. Il la complimenta sur sa tenue et sa beauté ce qui la mit en confiance. Elle lui sourit et lui rendit le compliment de manière subtile. Ce petit jeu les amusait beaucoup.


  L'envie grandissait entre eux, presque palpable. Ils se touchèrent les mains et ne purent les détacher; une électricité sensuelle les parcourait... Nicolas proposa à Jalina de le suivre et sans hésiter, les doigts accrochés aux siens, elle le suivit jusqu'à l'ascenseur. Dans le manuel de la Sex School, il était mentionné que cet endroit était déjà un chapitre important d'évaluation… Jalina était donc prête à tout! Ils entrèrent sans un mot dans la cabine, après avoir laissé sortir un couple de retraités qui les regardèrent avec curiosité, alertés inconsciemment par l'aura invisible tourbillonnant autour d'eux.


  Nicolas appuya sur le bouton de l'étage, se tourna vers Jalina et l'embrassa. Ce fut un baiser torride et langoureux, leurs lèvres se soudèrent, leurs langues se cherchant... Elle sentait ses grandes mains caresser sa taille. Elle s'accrocha à ses épaules pour coller son corps au plus près du sien. La porte s'ouvrit brusquement, brisant par surprise la magie qui montait déjà entre eux. Ils se sourirent et suivirent un couloir, doigts entrelacés comme s'ils se connaissaient, avec des regards en coulisse et des sourires complices. Ils ouvrirent la porte de la chambre et entrèrent rapidement, tout à coup dans l'urgence de se retrouver l'un contre l'autre. Nicolas ferma à clé, et sans attendre il se tourna vers elle. Ils s'embrassèrent, debout dans la chambre, gémissant, grognant, soupirant, s'explorant de leurs langues qui dansaient, fiévreusement emmêlées.


  Dans son job, Nicolas en avait déjà vu passer des filles, mais cette fois il le savait, cette Jalina avait quelque chose de plus. Il le sentit en la tenant entre ses bras: elle frémissait, elle tremblait, son corps tout entier le réclamait. Il passa derrière elle, défit sa pince à cheveux pour voir retomber sa chevelure en une vague de séduction, puis les souleva et voulut l'embrasser dans le cou, mais elle réagit par un spasme fulgurant; elle était tellement sensible et réactive, il pensa qu'il lui faudrait d'abord la dompter.


  Lentement il se mit à déboutonner sa petite jupe, puis lui enleva ses longues bottes noires et fit rouler lentement, très lentement ses bas. Jalina tressautait, battait des pieds, c'était une bombe qui ne demandait qu'à exploser... Il repassa derrière elle, elle semblait adorer quand on la tenait par-derrière, c'était un bon critère d'évaluation… Elle bascula la tête et leurs lèvres se retrouvèrent à nouveau... Une sensation unique qui fit augmenter son désir déjà bien présent...


  L'expert lui enleva ensuite son haut, puis s'attaqua au joli bustier qu'elle portait dessous. Il nota mentalement de mettre une bonne note à ce sujet. Ce vêtement était vraiment très excitant! Un à un les boutons sautèrent pour enfin libérer la superbe poitrine de Jalina, tendue de désirs. L'homme retourna à la nuque de Jalina, cette fois elle se laissa faire, les mains de son expert lui caressant la poitrine, son corps en transe. Elle le savait, elle serait bientôt à lui, complètement nue, prête à se donner sans réserve...


  


  Nicolas était dans un état d'excitation extrême, il la désirait fortement depuis qu'il avait lu le questionnaire qu'elle avait rempli au sujet de ses envies... Il s'était porté volontaire pour examiner son dossier au niveau pratique. Elle semblait faite pour lui, il l'avait pressenti et en était maintenant sûr. Il était toujours derrière elle, et, entre ses fesses écartées, il caressait son sexe trempé et brûlant d'envies. Il allait la posséder... Comme elle semblait n'attendre que sa venue en elle, il la prit par les hanches, lui fit poser les deux mains sur le bureau… Il se déshabilla en hâte derrière elle, admirant ses courbes dessinées dans la pénombre, et son cul tendu vers lui, frémissant dans une invitation muette, tandis qu'elle haletait avec impatience. Puis il mit ses mains sous ses fesses bien tendues devant lui pour les relever et faciliter le passage de son membre durci. Dans un râle de bonheur, il se perdit en elle...


  


  Jalina était appuyée contre la table et avait complètement oublié qu'elle passait un examen d'évaluation. Elle ne songeait qu'à apprécier la sensation du sexe de son amant en elle, qui lui procurait un plaisir inattendu, comme elle n'en avait jamais ressenti. Son corps était en feu, son bas-ventre en folie, elle gémissait et haletait tour à tour, il lui semblait qu'elle allait mourir de plaisir. Elle se cambrait au maximum pour qu'il puisse bien la pénétrer et passait par des vagues et des spasmes de jouissance qui se renouvelaient de plus en plus fort. Elle devait s'appuyer contre le mur devant le bureau, tant l'homme allait loin en elle en la poussant avec vigueur, et pourtant elle n'avait aucun mal à subir ses assauts, n'éprouvant que du bonheur dans tout son être!


  Elle avait si envie que cela continue qu'elle ne cessait de réclamer pour qu'il n'arrête pas, et leurs deux voix s'élevaient en un duo enflammé mêlé à leur souffle haletant, leurs gémissements et cris de plaisir dans la chambre obscure:


  — Encore, encore, c'est bon, n'arrête pas…


  Jalina sentait les fortes mains de l'homme parcourir son corps, caresser ses seins, ses reins, c'était divin, elle gémissait de plus belle... Une heure avait passé, ils n'avaient pas encore bougé de cette place devant la porte de la chambre et le bureau! Elle eut un instant de gêne en pensant que le bruit qu'ils faisaient s'entendait certainement dans le couloir, qui fut bien vite chassé par les vagues de jouissance qui la parcouraient.


  Emporté par le plaisir, Nicolas pensa soudain qu'il avait encore une ou deux petites choses à tester, et qu'il ne devait pas se laisser submerger par ses émotions, mais cette Jalina était tellement vivante qu'il en perdait le raisonnement! Il se retira d'elle, et, la prenant pas la taille, il la fit s'allonger sur le lit. Elle est vraiment belle, pensa-t-il en la regardant, avec son corps bronzé, son visage qui lui rappelait celui d'une Indienne, ces longs cheveux étalés sur le lit blanc. Elle ondulait sur la couche en le regardant ardemment, l'appelant vers elle, d'une voix basse et rauque un peu cassée par le désir:


  — Viens… Viens…


  En la possédant, Nicolas avait senti toute l'excitation brûlante de Jalina sur son sexe, il devait savoir, il voulait savoir... Sans attendre il plongea entre ses cuisses et se mit à la lécher lentement, prudemment car il connaissait maintenant sa réactivité. Et là l'extraordinaire se passa, sa candidate venait de réussir son test, il en était maintenant persuadé! C'était une femme fontaine, une femme qui jouissait tant que son plaisir se traduisait par une explosion liquide. Tout le plaisir de Jalina était en train de s'écouler devant lui par sa vulve brûlante, et c'est avec délice qu'il se mit à boire à la source... Ce liquide divin légèrement acidulé qui se répandait sur sa langue le remplissait de bonheur, jamais encore une femme ne l'avait rendu aussi heureux! C'était le signe tangible du plaisir qu'elle éprouvait sous ses caresses, un petit miracle convoité par bien des hommes en recherche de femmes généreuses à montrer leurs jouissances…


  Jalina était surprise de l'attitude de son expert! Il buvait à son intimité, quelle drôle d'idée, elle qui était plutôt gênée de s'être laissé aller ainsi devant un inconnu! Mais son plaisir était si intense qu'elle n'avait pas remarqué qu'elle était trempée de plaisir. Elle arrêta de réfléchir, car le bonheur qu'il lui apportait était si intense qu'elle perdait le contrôle de son corps. Elle se mit à gémir, à frémir, même à bondir, si bien qu'il dut la retenir quand elle parvint au cap ultime pour qu'elle ne tombe pas du lit!


  Nicolas la laissa se reposer un peu, puis en lui souriant, il la poussa vers lui, la tournant à genoux jusqu'à ce qu'elle se retrouve devant son sexe viril dressé avec puissance vers le ciel... Elle savait ce qu'elle devait faire, mais n'en avait pas une grande expérience pratique. Comme pour beaucoup de femmes mariées de sa génération, la fellation n'était pas une pratique très courante. Mais elle avait lu le chapitre consacré à ce sujet dans le manuel théorique de la Sex School University. Elle essaya de se rappeler l'essentiel: il était éliminatoire de mordre ou d'amputer le membre de l'expert, il s'agissait de le traiter comme une friandise dont votre bouche serait gourmande...


  Jalina trouvait que la comparaison était vraiment mauvaise, la friandiseavait l'air de bouger toute seule, vraiment impressionnante, que faire? Elle lécha en fermant les yeux, tout cela était plutôt embarrassant... Ne pas réfléchir surtout...


  Puis elle sentit que son expert lui caressait les fesses avec douceur, et cela lui fit un effet si agréable qu'elle intensifia son action, avec comme réaction des baisers au même endroit... Encouragée par cette délicieuse impression, elle s'enhardit et trouva un rythme pour prendre en bouche le sexe de son amant, l'enroulant dans sa langue avec toute la gourmandise dont elle était capable… Son amant parut apprécier la chose, puisqu'elle l'entendait respirer et gémir.


  


  Nicolas était aux anges, jamais une candidate ne lui avait fait cet effet-là! Sa motivation à passer son examen, et peut-être à lui plaire personnellement, explosait dans sa manière de le prendre en bouche. Il l'attira vers lui, il avait envie également de lui montrer son immense bonheur de l'avoir rencontrée. Tout en lui caressant les fesses, il voulut à nouveau goûter à ce sexe qui lui avait donné tant de plaisir, et ils se retrouvèrent ainsi tête-bêche dans le lit, chacun occupé avec le sexe de l'autre en bouche, pour une figure érotique d'anthologie au chiffre bien connu. Ils jouirent de cette situation encore des heures, ainsi que de certains plaisirs qu'ils purent échanger, bien que la candidate n'ait plus à prouver quoi que ce soit au sujet de ses motivations et aptitudes...


  


  Les deux amants s'embrassèrent et s'embrasèrent, s'enlacèrent et s'imbriquèrent, fusionnèrent et jouirent de mille manières...


  


  Le test d'entrée est réussi, pensa Jalina alors qu'elle quittait la chambre avec son expert qui la tenait par la main. Ils s'embrassèrent encore, à la sortie de l'hôtel, dans la rue, et devant sa voiture! Vraiment, c'était une soirée parfaite, songea-t-elle. Ils se sourirent, ils avaient de la peine à se quitter. Cette rencontre avait été pleine de magie et de bonheur. Nicolas était ravi de cette nouvelle recrue qui serait très intéressante à former à l'avenir, il en était sûr. Il avait déjà certaines idées de perfectionnement en tête...


  Jalina était enchantée à la pensée qu'elle entrerait sûrement dans cette école prestigieuse, The International Sex School University of Geneva, et surtout, qu'elle aurait l'occasion de revoir son expert...
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  2. LA TOURNÉE D'INSPECTION


  Jalina était fébrile, elle venait de recevoir le programme de la Sex School University of Geneva où elle était étudiante. Les cours étaient organisés de manière à laisser du temps aux étudiants pour travailler à temps partiel, et se donnaient dans un magnifique bâtiment situé au centre de Genève, près du lac, et tout près de l'ONU. Jalina y voyait un bon présage. Quoi de plus approprié comme voisinage que le centre mondial dédié à la Paix dans le Monde? Pour elle, la Sex School avait une mission similaire, en initiant la population à l'érotisme, pour un partage joyeux des plaisirs! Elle feuilleta le document pour y trouver les détails des travaux pratiques qui l'intéressaient particulièrement. Elle découvrit une grande nouveauté qui lui fit très plaisir: elle était désignée pour accompagner l'expert chargé d'examiner les chambres d'hôtel pour les amoureux qui désiraient s'y rendre et y passer de charmants moments! Son école était tout indiquée pour effectuer ce travail de confiance, disposant parmi ses enseignants de l'élite des personnes assez compétentes pour cette fonction, et jouissant en outre d'une formation continue très poussée… Il résulterait de ce travail un petit guide très bien conçu intitulé Répertoire des meilleurs endroits de Suisse, Belgique et France voisine, pour des rencontres érotiques et sensuelles.


  Jalina était très excitée, l'expert qu'elle devait accompagner était Nicolas, celui qui l'avait déjà rencontrée pour son examen d'entrée à l'École, et cela s'était fort bien passé! Elle se souvenait souvent de certains instants torrides avec cet expert très motivé à lui montrer toutes sortes de choses nouvelles, de ses mains si caressantes, de sa bouche si chaude et habile à faire frissonner certaines parties de son corps, de son sexe si dur et doux, de ses yeux si bleus, elle n'en pouvait plus de se réjouir de le retrouver.


  Depuis cette soirée mémorable, elle avait été admise à la Sex School, et y passait avec grand bonheur deux journées par semaine de cours théorique, tout en recevant ponctuellement des missions pratiques sur le terrain. Cette organisation lui permettait de travailler à mi-temps dans le centre de documentation sociale auprès du BTI (Bureau International du Travail) où elle avait pu se faire engager. Elle sourit en pensant au grand écart de sa vie, entre un travail axé sur un domaine plutôt sérieux, et une formation en sensualité et plaisirs variés! Comme sa vie avait changé depuis son entrée à la Sex School… C'était un vrai bonheur de rencontrer régulièrement d'autres personnes ouvertes à l'érotisme. Elle pensa qu'elles avaient toutes un point commun: une soif de liberté et de vie, de découvertes aventureuses et hors du commun, un goût prononcé pour le partage! Elle rit en se rappelant le surnom que les étudiants se donnaient entre eux lors de leurs réunions amicales, qui finissaient d'ailleurs souvent en étreintes joyeusement coquines… Les étudiants de la Sex-School se surnommaient Les Aventuriers du Désir…


  Tout en réfléchissant à sa nouvelle vie, Jalina reprit ses préparatifs, rangeant rapidement son appartement, et révisant son programme de la journée.


  Elle devait se rendre à la gare de Verdinoy-les-Bains, petite ville située au bord du lac de Neuchâtel tout proche, et retrouver son expert à la gare. Elle regarda l'heure et sursauta: elle devait se dépêcher, elle était en retard! Rentrée du travail en hâte, elle avait couru se doucher, et s'était habillée sexy, avec ce joli bustier à dentelles qu'il avait déjà ouvert la dernière fois avec grand plaisir, puis ce petit string minimaliste sous une jupe et un haut noir et classique pour ne pas affoler le personnel de l'hôtel en arrivant. Elle avait coiffé ses longs cheveux châtains, posé un peu de maquillage sur ses yeux noisette, et fait son sac. Il fallait aussi trouver un maillot de bain, sur le programme il était mentionné «test du jacuzzi de l'hôtel». Elle courut le chercher, en dansant sur un pied. Elle avait mis un bas, puis l'autre qui se révéla troué. Catastrophe, cela serait vraiment un point négatif dans sa note d'évaluation personnelle, que faire? Habillée d'un seul bas, elle mit un peu de vernis à ongles sur le trou (selon le manuel d'urgence de Sex School), puis enfila ses escarpins assortis, l'un à son pied nu. Elle sortit rapidement de chez elle, chargée de deux sacs, la clé de sa voiture entre les dents, son bas troué sur le bras…


  Jalina prit le volant, enchantée de la journée à venir, souriant à l'idée qu'elle aurait la chance de tester un hôtel de grande classe pendant que ses amis de formation à la Sex School auraient une leçon théorique de bonnes manières érotiques. Elle conduisit en chantonnant de plaisir, traversant villes et villages sous un beau soleil de printemps, toute heureuse d'une échappée sensuelle au bout de la route. Arrêtée à un feu rouge, elle en profita pour enfiler son bas dont le vernis avait séché, levant la jambe et se contorsionnant dans son siège, sans se gêner du regard plus que surpris et excité du conducteur arrêté à côté d'elle. Elle lui fit un charmant sourire N3 (sourire sans suite selon le manuel page12) et reprit la route, réalisant un joli démarrage N6 qui lui fit plaisir (démarrage d'épate pour séduire sans suite page32).


  Enfin elle était à la gare de leur rendez-vous! Elle chercha son expert dans la foule qui sortait du hall principal et l'aperçut, en costume foncé, très élégant, une mallette à la main, tournée d'inspection oblige! Elle se gara à côté de lui et baissa la vitre. Il se pencha et prononça les paroles définies dans la lettre de convocation:


  — Bonjour, pouvez-vous me déposer à mon hôtel?


  — Volontiers, cher Monsieur, montez!


  Nicolas s'assit à côté d'elle en repliant ses longues jambes dans sa petite voiture. Il eut un regard appréciateur sur sa tenue, des mains baladeuses sous sa jupe, et l'embrassa avec douceur… Elle frémit et gémit; elle reconnaissait tout cela, ce contact inimitable, ah vraiment elle avait bien de la chance de vivre cette journée qui s'annonçait parfaitement extraordinaire!


  Nicolas tout auréolé de sa récente promotion revenait d'une conférence érotique. Il avait été nommé Expert Premium, ce qui lui avait permis de faire partie d'une commission chargée de rédiger ce petit guide des lieux érotiques. Il était assez fier d'avoir été choisi pour ce poste, car cette nouvelle activité allait lui permettre de revoir certaines des candidates qu'il avait eu le plaisir de rencontrer lors de leur examen d'entrée à la Sex School University. Cette nouvelle fonction lui permettait de choisir la partenaire avec laquelle il allait devoir tester ces différents endroits. Son choix n'avait pas été facile, car le niveau des candidates qui avaient été retenues était très élevé. Il avait donc décidé de ne pas se pencher uniquement sur les qualités techniques qui étaient toutes excellentes, mais sur les sentiments qu'elles lui avaient laissés le fameux jour de leur examen. Il n'eut pas à réfléchir très longtemps, car l'une d'elles l'avait particulièrement marqué. Il se souvenait de cette femme à la crinière sauvage, cette Jalina! Elle avait la peau légèrement hâlée, des formes félines, une vitalité explosive et une sensibilité hors du commun. Il avait choisi, ce serait elle!


  Le grand jour était arrivé, Nicolas et Jalina devaient effectuer leur première inspection. Il était tout émoustillé à la pensée de la revoir et il se faisait une joie déclarée de pouvoir travailler avec elle sur ce projet! À cette idée, son sexe se dressa dans son pantalon avec impatience, et Nicolas avait dû dissimuler son érection soudaine avec le pan de sa veste. Il avait réalisé combien le souvenir de sa dernière rencontre avec Jalina restait vivace dans son esprit comme dans son corps…


  Nicolas sortit de la gare de Verdinoy-les-Bains où il avait rendez-vous avec elle. Soudain une voiture grise s'arrêta à sa hauteur, la fenêtre baissée, c'était Jalina!


  Il ressentit le même sentiment de fascination que la première fois qu'il l'avait vue. Comme il était convenu, il lui demanda de le conduire à l'hôtel. Il s'installa à ses côtés, admira sa tenue des plus sexy, l'embrassa tendrement et ne put s'empêcher de glisser une main entre ses cuisses, ce qui eut pour effet de provoquer une petite secousse de plaisir chez Jalina… Cette petite vibration unique qu'il avait adorée lors de leur première rencontre, ce petit spasme qu'il n'avait jamais oublié…


  Jalina était ravie de revoir son expert préféré, toujours aussi attirant! Peut-être même un peu plus? Elle retrouva avec plaisir ses yeux bleus, pleins d'humour et d'amour, plissés de petits sourires, son visage séduisant, son allure virile. Ils s'embrassèrent au coin des lèvres, se goûtèrent, sourirent de se reconnaître, et décidèrent d'aller à l'hôtel sans plus attendre. Pendant qu'elle conduisait, il la regardait avec cette attention particulière qu'elle aimait tant, sa main d'homme attentionnée entre ses cuisses. Celle-ci s'aventurait sous sa jupe, faisant sursauter et frissonner Jalina... Elle rit aux éclats et la retint loin d'elle, pour ne pas faire de catastrophe en conduisant. Les deux amants se tinrent la main jusqu'à leur destination, souriant de connivence, leur désir croissant, sentant à travers leurs doigts la passion commencer à naître, celle qui allait les emporter dans un instant…


  Arrivés à destination, Jalina coupa le moteur. Nicolas l'attira vers lui en lui tenant la tête de cette manière sensuelle dont elle se souvenait. Elle lui caressa la joue de son doigt, et ils s'embrassèrent langoureusement, longuement, passionnément, sans voir le temps passer, occupés à faire danser leur langue avec passion… Nicolas la caressait sous sa jupe et entre les jambes. Elle avait mis des bas, il se fit un plaisir de venir l'émoustiller au-dessus. Elle se mit à s'agiter, gémir, chaud froid, froid chaud…


  Ils finirent par se séparer dans un sourire haletant, convinrent qu'il fallait quitter ce lieu trop en vue, et sortirent de la voiture; Jalina rajusta ses vêtements, ils reprirent une contenance plus sérieuse et, chargés de leurs bagages de faux touristes, ils se dirigèrent vers le hall d'entrée de ce bel hôtel qui paraissait luxueux. De grandes baies vitrées agrémentaient le restaurant prolongé par une terrasse spacieuse; on voyait de petites fenêtres aux étages supérieurs qui devaient être celles des chambres, dont la leur certainement. Ils prirent leur clé auprès de la réceptionniste, arborant un air de réflexion distraite à la question de prendre le repas du soir et le petit déjeuner le lendemain matin. Leur esprit enfiévré hurlait «Non pas besoin! Nous allons nous jeter l'un sur l'autre et n'aurons pas le temps de manger!» Leur bouche raisonnable répondit qu'ils réfléchiraient…


  Ils se dirigèrent nonchalamment vers l'escalier, les réceptionnistes les observant avec un air d'envie amusée. Leur passion amoureuse contenue était évidente, leur flegme devait être peu convaincant. Nicolas laissa galamment Jalina monter devant lui, pour admirer ses hanches en mouvement, et en profita pour passer à nouveau les mains sous sa jupe. Jalina sursautait, accrochée à la rampe pour surmonter les frissons que ce coquin d'expert faisait naître en elle. Tiendrait-elle jusqu'au deuxième étage? Ils parvinrent à l'étage, le désir montant en eux comme la lave d'un volcan prêt à jaillir. Ils s'embrassèrent à nouveau, ouvrirent la porte en se souriant avec malice, et sitôt entrés, s'embrassèrent avec fougue…


  Les deux amants restèrent un long moment enlacés, dégustant ce baiser de retrouvailles, gémissant et ronronnant. L'expert finit par se rappeler le but de leur mission d'investigation; il relâcha Jalina avec un grognement de lion qui interrompt son repas et murmura:


  — Attendons un peu! Rappelons-nous de suivre la procédure tout de même! Examiner les lieux, notation, cotation, puis… Explosion!


  Jalina éclata de rire et répondit:


  — Oui cher collègue! Suivons la procédure, avant de vivre notre aventure!


  Les deux complices enlevèrent rapidement leur veste qu'ils rangèrent dans le dressing situé près de la porte, puis jetèrent un coup d'œil dans la pièce, notant chaque détail, chaque meuble: deux lits jumeaux, quelle hérésie pour un rendez-vous amoureux! Deux fauteuils noirs assez intéressants, un guéridon trop fragile pour tout usage sexualisé, aucun tapis, aucun canapé, pas de cheminée, ce qui était plutôt dommage. Ils notèrent mentalement tous ces détails, se tenant par la main, pressés de tester cela en pratique. Ils jetèrent un coup d'œil à la salle de bain: il y avait une douche simple, sans baignoire ni jacuzzi. Beaucoup de points négatifs pour un hôtel de ce standing. Leur visite était donc très utile pour signaler ces graves défauts aux amoureux qui liraient leur guide... Mais leur mission était claire, il s'agissait de tester pratiquement…


  Nicolas regarda d'un air songeur les deux fauteuils noirs. Il se tourna vers Jalina, la regarda intensément avec un petit sourire coquin et lui en désigna un d'un petit mouvement de la tête. Elle acquiesça avec ravissement et il se sentit attisé par le désir qui brillait dans ses yeux pétillants, par la vision de sa bouche entrouverte et de ses lèvres humides. À ce moment précis il comprit pourquoi cette candidate l'avait complètement ensorcelé lors de son examen. Un frisson lui parcourut le bas du dos, un feu s'alluma dans son bas-ventre… Le pic de sa virilité émergea solennellement.


  L'expert s'approcha de sa collègue, la prit par la taille, la colla contre lui afin qu'elle puisse bien sentir à quel point il avait envie d'elle. Leurs lèvres se retrouvèrent pour un baiser torride, les embrassades des retrouvailles avaient laissé place à de vrais baisers enflammés et passionnés. De ces baisers qui vous agrippent de leurs tentacules et qui vous emportent dans les profondeurs de la tentation, de l'excitation et du plaisir.


  Nicolas glissa ses mains sous le petit haut noir de Jalina afin de lui caresser un peu le bas du dos jusqu'aux reins, puis aux fesses, la faisant gémir de plaisir. Il l'embrassa encore plus férocement et la plaqua encore plus fort contre lui. L'excitation était à son comble entre nos deux experts. Nicolas fit glisser le bustier de Jalina et se mit à lui manger les épaules avec délectation. Il fallait qu'ils testent ces fauteuils et Nicolas avait sa petite idée. Il passa derrière Jalina, et tout en lui caressant les seins encore emprisonnés derrière les dentelles, il se mit à lui dévorer le cou. Elle tremblait de tout son corps et de petits cris s'échappaient de sa bouche toujours plus humide.


  De ces doigts experts, il défit les quelques boutons qui fermaient sa jupe et la fit tomber sur ses chevilles. À ce moment-là, Jalina se mit à battre des pieds, elle avait tellement envie qu'elle ne pouvait pas rester tranquille. Son corps était en ébullition, il vibrait, tremblait, frissonnait… Nicolas lui enleva ses chaussures, dégagea ses chevilles de la jupe puis remonta à l'intérieur de ses cuisses en venant effleurer son string déjà trempé. Elle cria de surprise au passage de cette main sur son sexe. Lentement il fit rouler son string le long de ses jambes. Jalina était au bord de l'explosion, elle le voulait, elle voulait qu'il la possède, elle voulait qu'il s'introduise en elle pour pouvoir enfin le sentir dans son sexe enfiévré. Elle attendait depuis si longtemps d'être prise par son expert qui lui avait donné cette chance de pouvoir travailler sur ce projet…


  Mais elle devait être patiente. Nicolas devait encore la débarrasser de son bustier. Habilement il fit sauter un à un les petits crochets qui le maintenaient fermé et c'est avec soulagement que ses seins bondirent hors de leur corset… Immédiatement Nicolas s'en empara et se mit à les caresser et les malaxer. Quel délice de les prendre en mains, ils étaient si doux, si durs, si beaux. Jalina avait vraiment une poitrine extraordinaire, décidément il avait eu raison de la choisir pour effectuer en sa compagnie ces inspections…


  Nicolas le sentait, elle était prête. Son corps le réclamait intensément, il pouvait même sentir le parfum de ses phéromones de désir planer autour d'elle. Mummm cette odeur de femme… songea-t-il avec délectation. Nicolas finit de se déshabiller rapidement, et se présenta entre les fesses de son amante; l'excitation la rendait folle et c'est elle qui vint le chercher, se penchant en avant, s'agrippant au fauteuil, relevant son cul vers lui… Nicolas la prit par les hanches et, dans un long rugissement de plaisir, s'introduisit en elle d'un coup de rein libérateur. Jalina l'accueillit en elle avec un long cri.


  Nicolas rêvait de ce moment depuis le jour où il avait décidé de l'emmener dans cette aventure. Son sexe en elle, il pouvait admirer la superbe ligne de son dos sur laquelle se répandaient ses longs cheveux sauvages. Elle était si belle que de l'admirer son excitation monta d'un cran, il accrocha fermement ses hanches et accentua le rythme de son va-et-vient. Quel bonheur de la sentir si trempée et brûlante! Il pouvait sentir toute la chaleur de son antre s'emparer de lui. Jalina était accrochée au fauteuil et recevait avec passion les assauts répétés de Nicolas. Tout en jouissant plusieurs fois, elle put constater que ce fauteuil noir en cuir était idéal pour cette position et résistait très bien aux assauts de son amant.


  Elle lui attribuerait une excellente note…


  De même, elle appréciait énormément cet expert qui maitrisait fort bien le relevé de fesses, spécialité mentionnée dans son CV! Il avait en effet un style inimitable pour caresser et relever les fesses pendant cette position dite en levrette dont il avait le secret… Sa collègue apprécia longuement cette position divinement jouissive.


  Puis Nicolas aida Jalina à se relever. Elle était souriante, échevelée et essoufflée. Les deux experts s'embrassèrent à nouveau avec passion; ils n'avaient pas tout exploré, ils avaient encore du travail… Sur le lit, il la coucha sur le dos et, l'embrassant toujours, la caressant partout et allumant de nouveaux incendies sous sa peau brûlante, il la pénétra à nouveau, relevant ses jambes qu'elle enroula autour de lui. Ils reprirent leur danse, haletants et enflammés, avec un rythme toujours plus intense, suscitant chez Jalina des sensations extrêmes qu'elle se mit à extérioriser par des cris perçants. Ils testeraient le lendemain dans les yeux du personnel l'insonorisation des murs… Une mauvaise note, encore!


  C'est alors que le lit commença à se séparer en deux… Oui deux lits jumeaux deviennent hétérozygotes quand ils ont affaire à des amants enragés comme ces deux-là! constatèrent nos experts qui continuèrent leur échange avec maestria, malgré le fossé qui s'agrandissait sous le dos de Jalina un peu déconcentrée par ces événements imprévisibles… Attentive à ce qui se passait sous elle, tandis que Nicolas maintenait son rythme endiablé, la prenant et reprenant avec passion et rage, au bord de la jouissance, elle sentait son cul descendre lentement à chaque coup de reins, et finit par remarquer l'agréable de la chose, le frottement de l'autre matelas ayant un effet merveilleusement sensuel sous ses fesses, comme une caresse rugueuse au rythme des assauts de son amant. Elle arrêta Nicolas à temps avant la chute finale et une distance exagérée entre les deux lits qui l'aurait fait tomber au sol! Les deux amants se séparèrent avec un rire complice, déplacèrent les lits sur le côté, et posèrent les matelas par terre. Mauvaise note pour la cotation dans le Guide…


  La danse érotique était interrompue dans le feu de l'action, l'expert était contrarié par ce contretemps! Il entraîna Jalina vers la salle de bain, car il avait en tête de tester la tablette du lavabo… Il l'aida à se jucher assise sur celle-ci, le dos contre le miroir; il écarta doucement ses jambes qu'elle appuya contre le mur opposé, et, debout face à elle, il la pénétra avec vigueur, reprenant son mouvement de va-et-vient entre ses reins brûlants, pour atteindre leur plaisir, bouche contre bouche, lèvres dansantes, salive mêlée, gémissements unis… Jalina constata avec ravissement qu'elle pouvait appuyer un pied sur le radiateur et l'autre sur le gond de la porte, ce qui lui donnait une prise confortable, ainsi qu'un plaisir nouveau et très intense, grâce à cette position extrême, totalement offerte à son amant…


  Les deux amants jouèrent longuement dans cette pièce, changeant de position, face contre le miroir et fesses données à l'expert. Puis ce fut l'heure de faire le bilan. Ils devaient compléter le petit formulaire qui allait leur permettre ensuite d'établir le rapport d'évaluation de cet hôtel. Leur sentiment était un peu mitigé, hormis les fauteuils noirs très confortables pour la position debout par derrière et le lavabo idéal pour le chapitre amours en salle de bain, il fallait bien le dire, le reste des aménagements de cette chambre n'était vraiment pas idéal pour des couples désireux de vivre une rencontre érotique. De plus, ils n'avaient pas pu tester le Spa de l'hôtel, car il n'était pas privé. Il aurait fallu qu'ils puissent s'y enfermer pour à leur guise essayer le jacuzzi, le hammam et le sauna… Encore une mauvaise note pour cet établissement...


  Le formulaire était rempli, les deux experts signèrent le document et se donnèrent une poignée de main solennelle pour célébrer leur première inspection. Ils trouvèrent ce petit rituel tellement sérieux comparé à leurs ébats tumultueux qu'ils éclatèrent de rire. Nicolas prit la tête de Jalina entre ses mains et l'embrassa amoureusement en signe de reconnaissance. Il n'en fallut pas plus pour rallumer la mèche à peine éteinte du brasier sensuel entre nos deux experts. Il était indéniable que ces deux-là avaient une attirance certaine l'un pour l'autre. Bouche contre bouche, ils basculèrent sur les matelas désormais à même le sol. Ils voulaient se remercier dignement pour cette première mission réalisée avec brio. Nicolas plongea entre les cuisses de sa collègue afin d'honorer sa fleur, et Jalina s'occupa du sexe de son expert qui avait retrouvé de la vigueur pour ce baroud final. Lèvres et langues dansaient, les deux amants gémissaient et ronronnaient de concert, en sueur, peau contre peau, parfaitement synchronisés. Elle pressait sa hampe de ses doigts agiles tout en le gardant en bouche, il caressait doucement sa vulve tout en la dégustant dans ses petits replis intimes, jouissances, amours, chaleur, bonheur…


  Leurs deux corps inversement imbriqués et positionnés sur le côté ondulaient, en un mouvement rythmé. Ils se donnaient mutuellement du plaisir en se tenant la main. Ce simple geste donna à ce tableau magnifique une couleur de tendresse et d'amour presque irréelle. Ils étaient en train de réinventer une position des plus classiques, le célèbre 69, en tête-bêche réciproque. Leur version n'existait pas dans les manuels de la Sex School University of Geneva, ils allaient en proposer une annexe.


  Ils ne résistèrent pas longtemps à ce merveilleux ballet des sens et ensemble jouirent intensément. Jalina inonda le visage de son amant de son eau intime, Nicolas explosa dans la bouche de sa collègue, dans un jaillissement seigneurial, ultime plaisir d'une première journée d'expertise où ils avaient eu la chance de pouvoir associer travail et plaisir…
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  3. CABINE MIXTE


  Jalina et Nicolas étaient convoqués ce matin de juin à une journée de formation, organisée à la Sex School University pour les étudiants et les enseignants, avec un programme très chargé pour la rentrée des classes. Cette grande journée était un forum réunissant les meilleurs experts en sexualité, sensualité, socio-sexisme, philosophie du pénis, psychologie du clitoris, et autres sujets importants, qui allaient être traités de manière approfondie comme toujours dans cette prestigieuse école. Cela se passait à Zurich, grande ville moderne de Suisse allemande, située près d'un lac réputé pour ses eaux claires et ses plages accueillantes.


  Jalina savait qu'elle devait faire bonne figure et s'était préparée avec soin ce matin-là. Bain moussant aux arômes aphrodisiaques, soins des pieds, des mains, des ongles, des cheveux, pour se rendre la plus excitante possible, aux yeux de tous, mais surtout de son expert favori qui serait présent ce jour-là. Elle passa un jean noir serré et des bottines de cuir. Nicolas lui avait envoyé un message l'invitant à faire la pause de midi avec lui, à se rendre en moto quelque part pour manger et peut-être à se baigner dans le lac tout proche vu le beau temps!


  Jalina avait très envie de le revoir, elle avait tant de désirs en pensant à leurs dernières étreintes. Elle avait mal dormi cette nuit, emplie de rêves érotiques dans lesquels il la prenait par-derrière en lui relevant les fesses, ce qui était sa spécialité... Elle s'était réveillée toute mouillée et avait dû se caresser pour se calmer. Le visage de Nicolas gravé dans son esprit, elle avait imaginé ses mains qui caressaient délicieusement ses fesses, puis elle s'était cambrée dans un orgasme étincelant, et s'était rendormie ensuite très excitée par ces rêveries érotiques.


  Tout en s'habillant, Jalina pensait à son collègue. Elle regrettait vraiment qu'ils ne puissent avoir une folie sensuelle dans la journée, il faudrait attendre le soir. La pause de deux heures prévues pour manger ne permettrait pas un aparté à deux, car ils n'avaient pas de chambre réservée pour la journée.


  Elle finit de se préparer en se coiffant soigneusement et, s'inspectant devant le miroir, elle se plut: les yeux brillants de la joie de le retrouver, le teint rosi par l'excitation, ses longs cheveux partagés en deux tresses, moulée dans ses jeans serrés qui mettaient ses hanches en valeur, son top très échancré révélant la naissance de ses seins, elle avait fière allure... Elle embrassa son reflet et partit tout heureuse, laissant une trace de rouge à lèvres sur le miroir comme une promesse de baiser...


  Nicolas se dépêchait d'enfiler ses santiags de motard, après avoir mis un jean et un pull noirs, de style décontracté, mais classe. Il savait qu'il verrait Jalina à ce forum et s'en réjouissait. En pensant à elle, il avait la «béquille». Il visualisait sa chute de reins quand il la prenait par derrière… une vraie œuvre d'art...


  Nicolas avait très envie d'elle là, maintenant, tout de suite! Il avait réservé une chambre pour le soir, mais comment attendre toute la journée? Ils avaient bien cette possibilité de se voir à la pause de midi, mais il était impossible de concrétiser; pas le temps, pas de lieu adéquat... Quelle frustration! Il hésitait à se dévêtir et à filer sous la douche se caresser, il bandait si fort... Il était au bord de l'explosion... Comment faire? Il n'en pouvait déjà plus et ne l'avait encore pas rencontrée!


  Ils arrivèrent comme par magie en même temps devant le bâtiment où allaient avoir lieu les conférences. Nicolas garait sa moto sur le parking, Jalina arrêtait sa voiture presque en face de lui. Ils se regardèrent, grand sourire ravi aux lèvres, si heureux de se retrouver. Elle sortit de son véhicule et le rejoignit presque en dansant, tandis qu'il retirait son casque et sa lourde veste. Ils se lovèrent dans les bras l'un de l'autre et s'embrassèrent, leurs langues tourbillonnèrent avec passion, leurs mains cherchèrent les visages et les corps; le jean de Nicolas devint subitement trop étroit, celui de Jalina s'humidifia dangereusement.


  Ce forum allait être une fournaise...


  Les deux experts passèrent une matinée infernale. Envahis de désirs lancinants, ils restèrent des heures assis l'un à côté de l'autre, l'air sérieux, à écouter des conférences sur les domaines sexuels, à regarder des vidéos expliquant certaines positions du Kama Sutra, à participer enfin à une grande table ronde au sujet du manque de désir, des pannes sexuelles, et de la baisse de la libido chez les femmes en ménopause.


  Ils vibraient intérieurement, chacun surexcité par la présence de l'autre. Ils avaient envie de se jeter sauvagement l'un sur l'autre pour leur montrer à tous combien il est si simple de se désirer, de s'aimer, et de se le montrer...


  Jalina se sentait parcourue de crispations intimes qui naissaient au creux de son ventre, et voyageaient de bas en haut, serrant sa vulve qui se mouillait toute seule, et envoyant des ondes de désir tout le long de son corps jusqu'à la racine de ses cheveux. Elle admirait son expert à la dérobée, elle adorait le contempler, si beau, l'air si viril, si cool, si charmant, si... elle avait chaud, si chaud, tellement envie... Et les crispations qui revenaient... désir, envie, fantasmes...


  Nicolas la regardait discrètement, essayant de contenir ses pulsions irrépressibles... Il battait des cuisses et trépignait doucement sur sa chaise, son jean était trop étroit, quel supplice... Il percevait son odeur si particulière là tout près de lui, quel délice! Naturelle et douce, elle contenait un parfum unique évocateur de jouissances extraordinaires...


  Il observait ses gestes si féminins; il aimait tant sa façon de bouger, tellement excitante, qui lui rappelait certaines positions qu'ils avaient adoptées, quand il se mettait à genoux devant elle, ou qu'il voyait ses seins qui bougeaient en cadence. Jalina remua sur sa chaise, percevant son regard brûlant sur sa peau, devinant ses pensées. Elle devenait fiévreuse...


  Nicolas fixait sa bouche, perdu dans certaines évocations sensuelles: cette bouche, si douce, si charnue, si accessible aux baisers, à tous les baisers... comme elle réagissait bien quand il l'embrassait, et sa langue si vive, si agile, quand elle l'avait mise autour de son... L'expert se raidit avec ce souvenir si vivant en son corps... Ou plutôt son sexe se raidit… Encore plus…


  Les deux complices tâchaient de garder bonne contenance, ils prenaient des notes sur leur bloc l'air concentré, sentant la tension monter, l'air se charger d'électricité. Une aura sexualisée devait planer autour d'eux, leurs voisins les observaient avec quelques sourires, ils respiraient la passion contenue.


  Ils risquaient d'exploser... Quelque chose devait se passer... Immédiatement...


  Enfin la séance fut levée! Tous les participants quittèrent leur siège et sortirent de la salle en désordre. Nicolas poussa fermement Jalina vers la sortie, sa main chaude dangereusement posée sur sa hanche; celle-ci marchait comme dans un rêve, hyper concentrée sur ce contact, sur ce qui se passait entre eux. Tout le reste semblait flou et irréel, lointain...


  Les deux amants se retrouvèrent dehors au grand soleil, se prirent par la main et se hâtèrent vers la moto de Nicolas avec soulagement. Enfin seuls! Ils n'en pouvaient plus d'attendre! Ils s'embrassèrent longuement avec passion, une main de Nicolas carrément dans le jean de Jalina, sur son cul, cherchant le sillon à caresser, grand frisson... L'autre main sur son t-shirt, trouvant à travers l'étoffe le sein dressé et impatient, sensible à son approche, déclenchant chez elle des sursauts de plaisir. Elle ne se gênait pas non plus pour caresser son amoureux, son sexe durci sous le jean faisait une bosse attirante, intéressante, séduisante...


  Ils finirent par séparer leurs lèvres, se regardèrent avec un sourire et finirent par éclater de rire devant leurs folles retrouvailles, leur entente si forte, leur envie si prenante. Ils décidèrent de partir se baigner au lac tout proche, peut-être l'eau froide calmerait leurs ardeurs? Ils avaient deux heures de pause, comme prévu!


  Nicolas mit en marche son engin, comme un superbe centaure pétaradant, et Jalina enfourcha la machine derrière lui, nymphe sexy vêtue de cuir, casque sur la tête. Ils roulèrent jusqu'au lac, frustrés de se sentir si près et de ne pas pouvoir s'aimer. Ils étaient faits de lave en fusion, tout vibrait autour d'eux, ils étaient si prêts, ils se seraient tant aimés! Mais c'était impossible! Ils se trouvaient dans une immense ville à la circulation frénétique, sans aucun lieu discret pour se retrouver...


  Ils roulèrent au hasard des rues, cherchant un accès à la rive, à une plage. Ils aperçurent un parking rempli de motos et de vélos qui semblaient voisiner avec une entrée de bains publics. Ils garèrent la moto, et dans la chaleur étouffante de cette belle journée ensoleillée et la moiteur de leurs peaux enfiévrées, ils retirèrent leurs vêtements de cuir chauds et encombrants. Chargés de leurs casques et de matériel de plage, ils passèrent la porte d'entrée blanche et bleue évoquant le Sud méditerranéen, et pénétrèrent dans un hall vaste et clair, sous un joli portique orné d'une grande pancarte, BAY BAD(bains publics)...


  Hésitants, les deux experts regardèrent autour d'eux, puis aperçurent sur la droite un bureau d'accueil, où les attendait un homme noiraud et barbu, mince et souriant, qui semblait tout comprendre de leur situation rien qu'à leur apparence. Avant qu'ils ne puissent demander quoi que ce soit, il leur tendit des tickets d'entrée en disant avec bonne humeur dans un français presque parfait:


  — Vous avez de la chance, il ne reste plus qu'une cabine mixte! Cela fera douze euros s'il vous plait.


  Nicolas n'en crut pas ses oreilles: proposer une cabine mixte à deux fous qui étaient déjà dans un état d'excitation extrême! Il imagina... Non, il n'osait pas y penser... Il verrait bien le moment venu, dans quelques petites minutes... Son jean se fit soudain plus serré, depuis un moment déjà, au gré de ses pensées, sa béquille s'amusait à faire des allers et retours télescopiques... Mais cette fois, elle se sentait en si bonne forme qu'elle lui faisait presque mal. Il savait qu'elle ne retrouverait pas son état normal avant qu'ils aient pu tester cette fameuse cabine mixte... Il regarda Jalina qui avait le regard brillant et coquin comme elle ne l'avait encore jamais eu…


  Jalina avait toujours pensé que leur aventure était favorisée par le destin, ou par les dieux du sexe et de l'amour, comme se plaisait à le dire Nicolas. Là, franchement, c'était une occasion à saisir, qui survenait sans même qu'ils ne l'aient souhaitée! Il fallait l'exploiter, tout de suite! Elle se retint de danser sur place pendant qu'on leur donnait les billets d'entrée, mais elle savait que son expression extasiée devait la trahir. Ils prirent soigneusement un air dégagé pour se rendre à leur cabine, et traversèrent les lieux en admirant cet endroit charmant, une espèce d'immense véranda de bois blanc sur pilotis, composée de coursives et de decks exposés au soleil pour les baigneurs qui sortaient de l'eau. Des cabines numérotées s'alignaient le long d'une cloison, à côté des tables d'une petite cafeteria fréquentée par de nombreuses personnes qui prenaient un café au grand soleil. Conscients des regards posés sur eux, les deux complices tentèrent de ralentir leur course vers la cabine qui les attendait tout près, porte entrouverte, sur un petit paradis d'environ 1,5 mètre carré…


  Nicolas était tellement excité qu'il ne pouvait le cacher, son pantalon montrait un renflement très net! Il ne savait pas si quelqu'un l'avait remarqué, mais de toute manière il n'en avait cure, la porte de la cabine se rapprochait dangereusement, et avec elle la perspective de vivre un moment unique. Tout en progressant parmi les personnes occupées à discuter, lire ou bronzer, les deux experts se dévoraient des yeux. Ils pénétrèrent dans le minuscule espace que les dieux du sexe leur avaient offert sur un plateau, déposèrent rapidement leurs affaires sur un banc de bois contre une cloison, fermèrent la porte à double tour et se jetèrent l'un sur l'autre. Leurs bouches et leurs corps se retrouvaient enfin…


  Serrés dans l'étroit réduit, ils s'embrassaient passionnément, enfin enlacés comme ils l'attendaient depuis le matin… Gémissant de bonheur, ils se dévoraient la bouche, se caressaient et se déshabillaient mutuellement, un baiser pour un pantalon, un coup de langue sous un t-shirt, une caresse pour un boxer, des mains aux fesses pour un string… Les vêtements s'entassèrent rapidement en désordre dans un coin, ils se retrouvèrent nus et bouillants, enfiévrés et dévorés de désirs… Les mains volaient sur les corps, les langues s'entrelaçaient, c'était un ballet presque immobile et silencieux, tandis que de l'autre côté de la porte de bois blanc des gens prenaient le café au soleil…


  Nicolas les avait déjà oubliés, il était submergé de désirs, limite enragé, mais il devait se contenir, la porte de la cabine était tellement mince. Quant à Jalina, elle était dans un état d'excitation extrême, elle réagissait, elle bondissait à chaque caresse. Totalement réactive, elle se balançait d'un pied sur l'autre et ses bras étaient pris de spasmes désordonnés. Il devait la tenir fermement, car elle risquait à tout moment de donner de grands coups contre les parois de la cabine. De la voir à ce point vibrante et frémissante le rendait encore plus fou, le moment était venu de se libérer. Il quitta sa bouche, s'éloigna sensiblement de son visage et la regarda amoureusement. Elle était tellement belle, tellement sauvage avec sa crinière folle qui s'éparpillait sur ses épaules. Elle donnait l'impression d'être un peu sonnée par l'excitation, ses yeux scintillaient, sa bouche était entrouverte, ses lèvres humides et sa respiration rapide. Nicolas lui demanda de se tourner, elle le fixa de ses yeux malicieux, émit un petit cri de satisfaction et lui fit don de son merveilleux sourire, découvrant ainsi ses dents d'une blancheur éclatante…


  Jalina se pencha vers l'avant, s'appuya sur le banc et lui tendit son cul qui frémissait d'envie. Nicolas se plaça derrière elle, son membre en feu pointant solidement. D'une main il lui écarta légèrement les fesses et de l'autre il se plaça contre sa fleur déjà trempée de désir. Lentement il la pénétra et ensemble ils poussèrent un immense soupir de soulagement et de bonheur. Leurs sexes étaient à nouveau reliés et tous ces interminables moments d'attente, de manque et de frustration s'envolèrent et disparurent dans ce merveilleux tourbillon de sensations que leur donnaient leurs corps en fusion…


  Ils étaient comme fous, mais cet endroit si peu discret rendait la situation assez cocasse. Ils ne pouvaient pas se laisser aller comme à leur habitude et devaient contenir leurs ardeurs. Jalina qui avait l'habitude d'être très expressive dans ces moments-là dut se faire violence et rester silencieuse. Son plaisir n'allait pas tarder à exploser, Nicolas le sentait par la pression qu'exerçait son antre sur son mât. Elle était comme une cocotte-minute qui arrivait à ébullition. Nicolas qui la connaissait bien sut ce qu'il fallait faire. Il se retira et, se servant de son pieu tendu, se mit à la caresser, passant son gland brûlant de son étoile vers son sexe rapidement et à plusieurs reprises. Cela en fut trop pour elle… Elle se relâcha complètement, s'abandonna au plaisir, inondant à grandes eaux le sol fait de planches grossières à claire-voie au-dessus de l'eau que l'on apercevait entre elles.


  Toutes ces émotions refoulées, ces désirs réprimés, puis cette cabine mixte à deux pas d'une terrasse emplie de monde avaient eu pour conséquence une spectaculaire explosion de son plaisir. Empêchée de crier ou de simplement gémir, elle le concentrait en elle-même, et celui-ci s'écoulait comme une source qui cherche son chemin vers la mer… Son eau de bonheur ruisselait le long de ses jambes jusqu'au plancher de bois blanc, et tombait ensuite dans le lac qui clapotait doucement quelques mètres en contrebas… Son amoureux totalement enragé allait et venait en elle avec passion, elle lui répondait de tout son être, et sans un bruit ils firent l'amour longtemps dans ce petit espace. Il recueillait le liquide magique dans ses mains et lui en caressait les hanches, le dos, le ventre, les seins, puis sa rose, son bouton, accroissant son plaisir au contact du liquide glissant et odorant…


  Après avoir longuement épuisé leur frénésie de sexe, Nicolas et Jalina calmèrent leurs ardeurs, et firent encore l'amour doucement l'un contre l'autre, face à face, elle contre le torse de son amant, ses jambes repliées autour de lui. Puis fatigués de ces postures acrobatiques, ils s'embrassèrent encore, enlacés debout, appuyés aux cloisons de bois. Ils avaient passé leurs premiers feux, Jalina avait beaucoup joui; Nicolas s'était contenu, mais avait tout de même pris tant de plaisir qu'il se sentait soulagé. Ils se câlinèrent doucement, parlant à mi-voix, entre caresses et retrouvailles. Décidément, leurs sentiments s'approfondissaient à chaque rencontre, leurs rapports devenaient plus amoureux que purement sexuels. Ils se demandèrent si cela était inévitable, ou si leur histoire basculait dans une vraie passion qui les emmènerait très loin, jusqu'à changer leur vie…


  Sans trouver de réponse à cette question, ils décidèrent de visiter ce lieu étonnant qu'ils avaient découvert.


  L'air béat, ils sortirent fièrement de la cabine magique. Ils cherchèrent un petit coin pour poser leurs serviettes de bain. Ce complexe était fait de trois parties sur deux étages, avec des passages et des escaliers qui les reliaient. Ils dénichèrent un endroit moins fréquenté au deuxième étage et s'y installèrent. Ils avaient repéré un ponton à une cinquante de mètres et ils décidèrent de s'y rendre à la nage.


  Une petite échelle de bois blanc descendait jusqu'à l'eau, mais Nicolas plongea et nagea vigoureusement en faisant beaucoup de vagues. Jalina quant à elle s'immergea plus lentement.


  Ils apprécièrent le merveilleux effet rafraîchissant de l'eau après leurs ébats torrides. Ils nagèrent jusqu'au ponton situé un peu plus loin, grimpèrent sur celui-ci et paressèrent au soleil, enlacés, s'endormant presque, bercés par les petites vagues qui léchaient le bois de la plate-forme. Nicolas ne pouvait s'empêcher de caresser et d'embrasser sa collègue qui appréciait beaucoup cet intermède.


  Ils retournèrent ensuite au complexe de bains, retrouvèrent leurs serviettes et se séchèrent avec soin. Puis nos deux experts retournèrent à leur congrès; ils avaient juste le temps d'assister à la table ronde qui avait pour sujet: Femmes fontaines, mythe ou réalité, suivie d'un documentaire consacré au chanteur Sting et à ses fameux orgasmes tantriques. Ils seraient donc en pleine forme pour attaquer la suite de leur programme, un souper aux chandelles, une visite de la ville by night, et une nuit à l'hôtel…


  [image: ]


  4. LE PALAIS DES PLAISIRS


  Jalina et Nicolas roulaient ce soir d'automne vers le Palais des Plaisirs, dans le cadre d'une nouvelle mission pour leur fonction d'experts certifiés de la Sex School University. En effet, Jalina avait terminé sa première année d'études et se trouvait régulièrement mandatée pour accompagner Nicolas dans ses tournées d'inspection, pour leur plus grand plaisir. Ils étaient heureux de se retrouver, et s'admiraient avec de grands sourires ravis et admiratifs. Nicolas qui conduisait portait un costume foncé sur une chemise noire, qui accentuait sa carrure et ses yeux bleus. Jalina s'était enroulée à hauteur des hanches dans une simple écharpe de soie noire semi-transparente dont les reflets changeants laissaient voir un peu ses bas foncés, contraste avec la peau claire conduisant à son intimité, univers moite et mystérieux... À ses pieds des souliers très voyants brillaient de mille feux… Un petit top rouge apparaissait entre les échancrures d'une tunique souple faite de pans croisés sur l'épaule, prêts à tomber pour en révéler plus.


  — Très joli! avait admiré Nicolas. Sexy et élégant, on a envie de défaire ce nœud ici et de tirer ce bout de tissu là!


  — C'est le but! avait ri Jalina. Je ne sais pas à quoi m'attendre! Si les gens sont très huppés, je ne ferai pas tache, mais si on me saute dessus, je serai vite déshabillée! C'est un club libertin si j'ai bien compris?


  — Oui, ils viennent d'ouvrir, ils ont besoin du certificat ISPC, le International Sexual Paradise Certificate. La Sex School est la seule école apte à fournir ce certificat haut de gamme, et nous devrons donc tout tester avec minutie.


  — Je me réjouis déjà, j'adore être minutieuse avec toi!


  Les deux complices rirent en se regardant avec connivence et désir. La main de Nicolas retourna s'infiltrer entre les cuisses de sa collègue, et reprit ses caresses entamées depuis le départ de leur lieu de rendez-vous, tandis que Jalina s'allongeait en ronronnant dans son siège, relevant sa jambe sur le tableau de bord; yeux mi-clos elle regardait défiler les alignements de lumières des villages traversés. Qu'il était beau de voyager ainsi, en état de semi-orgasme savamment entretenu par des doigts habiles titillant sa fleur, cerclant son bouton, pénétrant son antre, tandis qu'elle s'offrait, bassin relevé, son pied chaussé de talon haut contre le pare-brise, ses jambes bien écartées, en un spectacle de choix pour le conducteur un peu distrait parfois...


  Ils arrivèrent enfin à Port-Baland, petite bourgade au bord du lac, assoupie dans la nuit. Des fenêtres éclairées dévoilaient des intérieurs de maisons ou une vie familiale bien ordonnée suivait sa routine paisible, inconsciente du passage devant leur logis de deux fous d'experts un peu prêts à tout...


  Nicolas se gara enfin devant un imposant bâtiment de pierre de type début du siècle, très éclairé, décoré d'une immense affiche illuminée de spots: Le Palais des Plaisirs. De nombreuses fenêtres obscures fermées par des paravents intérieurs émaillaient sa façade pour une ambiance mystérieuse; une porte sous un porche éclairé semblait les attendre.


  Un peu excités et inquiets, les deux experts rirent nerveusement, en contemplant cet édifice singulier avec curiosité. Nicolas attira Jalina vers lui et lui donna un de ces baisers passionnés et possessifs qu'elle retrouvait avec tant de plaisir. Ils lièrent leurs bouches en en goûtant la suave douceur, échangeant salive et petites morsures, gémissant de plaisir, déjà chauds d'envies. Jalina sentit Nicolas caresser ses fesses, tandis qu'elle essayait de libérer son mât durci qu'elle sentait à travers le pantalon.


  — Il faut qu'on s'arrête ma Jalina, souffla Nicolas, nous avons une mission à remplir... Là, on n'en est qu'au parking! C'est le Palais qu'on doit inspecter!


  — Oui et minutieusement! répondit Jalina toute essoufflée de ces baisers enflammés.


  Ils rirent avec excitation, se rajustèrent rapidement, et sortirent de la voiture dans l'air frais de la nuit. Ils se dirigèrent vers la porte du bâtiment, puis avisèrent une sonnette apposée au mur à côté d'un petit panneau près de la porte: «Palais des Plaisirs, Entrée interdite aux moins de 25 ans et aux personnes puritaines». Jalina s'exclama:


  — Eh bien, au moins les choses sont parfaitement claires!


  — Oui, je trouve que c'est bien de préciser les choses, mais c'est amusant à lire!


  Les deux complices sonnèrent, attendant avec impatience, se tenant par la main, curieux de la suite. Une silhouette apparut derrière la vitre dépolie; on entendit un bruit de serrure, la porte s'ouvrit, et un homme d'âge moyen apparut, vêtu d'une chemise et d'un pantalon noirs, avec une improbable cravate rose décorée d'un zigzag blanc.


  — Bonsoir Messieurs Dame, bienvenue au Palais des Plaisirs! s'écria-t-il avec bonhomie. Il les fit entrer et la porte se referma derrière eux. Ébahis ils regardèrent autour d'euxavec étonnement.


  Ludo végétait au bar du Palais depuis un certain temps. Il ne savait pas ce qui lui avait pris d'entrer dans ce Club d'échangisme, le manque sans doute... Il faut dire qu'il se remettait à peine d'une grosse déception, sa femme venait de le quitter après plusieurs années de mariage. Il sirotait sa troisième bière lorsqu'il remarqua ce couple qui entrait dans le bar. Ils étaient accompagnés du patron de l'établissement qui semblait leur faire visiter les lieux. Elle, très classe et sexy à la fois, crinière au vent, était vêtue d'un ensemble noir qui laissait deviner une poitrine fière et généreuse; elle portait une petite jupe, des bas noirs et des chaussures à talons vertigineux. Des chaussures qui semblaient avoir toute une histoire...


  Lui, cheveux poivre et sel, petit bouc, chemise noire, costard noir, il devait mesurer dans les 1 mètre85 et se déplaçait avec assurance.


  Ludo fut immédiatement attiré par ce couple. Pas tellement par leur aspect physique, mais par leurs sourires. Des sourires vrais, des sourires sincères. Ces deux-là étaient vivants, ça ne faisait pas l'ombre d'un doute. Il les regarda discrètement encore quelques instants et les trouva tout simplement beaux. La quarantaine, ils avaient probablement toute une vie derrière eux, mais dégageaient une présence très sexy et attirante. Leur couple respirait une joie de vivre éclatante et communicative...


  Il était évident qu'ils venaient dans cet endroit pour la première fois, semblant ravis de la découverte. Le patron leur indiqua le bar et c'est avec un grand intérêt que Ludo les observa s'approcher de lui...


  — Est-ce libre? demanda-t-elle d'une petite voix un peu enrouée qui lui donna encore plus de charme.


  Ludo répondit timidement par l'affirmative, il ne savait pas pourquoi, mais cette femme l'impressionnait.


  Il lui fallut quelques minutes pour se rendre compte qu'il n'avait rien à craindre de ce couple, car ils ne semblaient pas très à l'aise dans cet endroit. Mais ils prirent rapidement confiance et lentement commencèrent à se détendre. Leurs baisers furent de plus en plus torrides, les mains de l'homme toujours plus curieuses de la peau de sa compagne, et Ludo eut soudain une envie irrésistible de mieux les connaitre.


  Le patron revint vers le couple, et commença à les briefer sur l'endroit; Ludo toujours plus curieux était assez près pour suivre la conversation:


  — Avant de vous faire visiter le Palais, il y a deux ou trois choses que j'aimerais vous dire au sujet du libertinage.


  L'homme à la cravate rose leur fit une longue théorie sur cette pratique. Ludo trouva son discours des plus intéressants et fut ravi d'apprendre que ce couple qui lui avait véritablement tapé dans l'œil avait décidé de découvrir ce monde de la pluralité...


  Les deux experts vidèrent leur verre, puis quittèrent le bar en compagnie de leur guide afin d'effectuer la visite du Palais. Le maître des lieux leur expliqua d'abord quelques règles élémentaires de bonne tenue dans un lieu libertin. L'une d'entre elles par exemple, était de ne pas pénétrer dans une chambre lorsque le rideau était tiré. Cela signifiait que le couple qui se trouvait à l'intérieur voulait rester seul...


  Au rez-de-chaussée, grand espace ouvert et éclairé de manière discrète, hormis le bar et la piste de danse, étaient disposés des fauteuils et canapés, ainsi que des sortes de hamacs où l'on pouvait s'asseoir, peut-être même y faire l'amour. Jalina les observa avec une moue rêveuse, imaginant les positions étonnantes qu'elle pourrait tenter au creux de leur balancement. Nicolas perçut son regard et lui fit un clin d'œil enthousiaste. Ils se sourirent et poursuivirent leur visite. Des zones plus tranquilles étaient délimitées par des voilages translucides chatoyants et colorés. Nos experts furent surpris d'apprendre que les clients du Palais pouvaient faire l'amour absolument partout, il n'y avait aucun endroit interdit...


  À côté de la piste de danse, ronde et illuminée, se trouvait une sorte de podium avec des pole dance, qui devaient attirer les danseuses et leurs cavaliers probablement bien échauffés.


  L'établissement était construit sur deux étages. Au premier, ils découvrirent d'autres canapés et dans un coin un magnifique lit rond de couleur orange! C'était un genre de mezzanine gigantesque avec vue sur le rez-de-chaussée par une grande ouverture circulaire entre les deux étages. Une galerie longeait le mur pour accéder aux autres pièces voisines, et depuis celle-ci, on pouvait s'accouder au garde-fou, et avoir ainsi une vue d'ensemble sur le bar et la salle de danse, ainsi que sur ce qui pouvait se passer dans ce lit circulaire qui devenait peut-être parfois un centre d'attraction très érotique.


  Cet étage était également équipé d'une grande douche style vestiaire, d'un très grand jacuzzi pour une dizaine de personnes et de plusieurs chambres à thèmes. Aucune ne pouvait être fermée, si ce n'était par un rideau pour les couples qui désiraient un peu d'intimité. La décoration en était très raffinée et d'un érotisme recherché. Tentures, miroirs et grands lits de bois, balançoires sensuelles, tapis et salles de bains colorées composaient un décor merveilleux qui plut beaucoup aux experts, séduits par ces lieux chargés de magie. Ils se sentaient dans un univers dédié aux plaisirs des sens.


  Au deuxième étage, leur guide montra encore quelques petits coins discrets et très tendance, et surtout une grande pièce entièrement recouverte de matelas où pouvaient se retrouver les adeptes de l'échangisme de masse. Il y avait même une petite mezzanine atteignable au moyen d'une échelle; le patron expliqua avec amusement qu'un petit retour en enfance était très apprécié par certains clients! Il était très fier de son établissement qu'il faisait visiter avec grand plaisir, évoquant les problèmes d'ameublement ou la gestion des amours tumultueuses de certains clients avec une bonne humeur communicative. Les deux experts semblaient partagés entre l'étonnement et l'amusement de découvrir un endroit aussi extraordinaire, et un personnage aussi libertin.


  Il leur raconta des scènes de jalousie, où des couples se disputaient et quittaient les lieux en conflit, et leur conseilla paternellement:


  — Allez-y doucement au début! Vous pouvez choisir une chambre que l'on peut fermer, et rappelez-vous que l'important est de vivre votre aventure ensemble. J'ai parfois des couples qui me font une grande crise, si l'un s'en va seul avec une autre personne dans une chambre!


  — Ah oui, bien sûr, merci de nous informer! répondit Jalina en faisant les gros yeux à son collègue qui faisait des grimaces dans le dos du patron. Et avez-vous d'autres soucis?


  — Oui bien sûr, il y a les couples sado-maso qu'il faut calmer! Vous voyez, les coups de fouet font du bruit qui dérange les couples ordinaires…


  — Ah, bien sûr, cela peut surprendre! répondit sérieusement Nicolas, se retenant de rire à la vue des grands yeux de Jalina à ces mots étonnants. Le patron ajouta:


  — Il y a aussi tous ces MDF!


  — Qu'est-ce que c'est que les MDF? questionna Nicolas.


  — Ce sont les Morts de Faim, les MDF! Des hommes seuls qui cherchent à se joindre à un couple, parfois ils ont l'air complètement affamés! Vous n'avez qu'à leur dire non, et ils s'éloigneront. Le non est catégorique au Palais.


  — Ah! C'est bon à savoir, souligna Jalina qui commençait à se faire un peu de souci en entendant ces mots perturbants.


  Les deux experts découvraient le monde du libertinage, et les notions de base que leur expliqua rapidement le patron.


  — Il y a ceux qui aiment juste regarder, ceux qui aiment se montrer. Certains aiment faire l'amour côte à côte, sans se mélanger. D'autres se mélangent. Mais pour votre première fois, contentez-vous de découvrir! Le libertinage est un art d'aimer différemment, cela s'apprivoise pas à pas...


  Les deux experts se jetèrent un coup d'œil excité et intrigué, puis suivirent leur hôte pour redescendre les marches de pierre du grand escalier, admiratifs de ces lieux magnifiques porteurs d'érotisme.


  Toujours au bar, Ludo trouvait le temps long. Il espérait bien revoir ce couple et eut soudain le secret espoir qu'ils se lâcheraient un peu et qu'il pourrait peut-être en profiter...


  Quand le petit groupe parvint au rez-de-chaussée, le parton partit accueillir de nouveaux arrivants et laissa les deux experts découvrir les lieux, avec quelques recommandations très paternelles:


  — Restez dans votre bulle, vous n'êtes pas obligés de tout tenter ce soir, appréciez les installations, et faites-vous plaisir!


  Jalina et Nicolas se regardèrent avec un sourire en coin, ils étaient séduits, totalement séduits. Rien de glauque ou de pervers, une ambiance très érotique et esthétique, un règlement respectueux des désirs de chacun, pas de tabous, pas d'obligation, chacun étant libre de proposer ou de disposer...


  Il y avait des endroits variés et plus ou moins discrets pour «câliner», ainsi que d'autres endroits dédiés aux pratiques SM soft avec des liens aux poutres pour ceux qui aiment s'attacher... Un jacuzzi, une discothèque... Le Palais des Plaisirs ressemblait à un paradis érotique!


  Jalina et Nicolas étaient comme des enfants devant une boutique de bonbons, ils voulaient goûter à tout, ils étaient conquis par les lieux... Oui, ils allaient se faire plaisir, c'était certain!


  — Nous écrirons le rapport au retour! murmura Nicolas en entrainant Jalina vers le bar.


  Il avait soif pour un verre, et faim de sa collègue… Si longtemps qu'il n'avait pas goûté à sa peau, à ses lèvres... Il était temps de passer aux choses sérieuses…


  — Tout à fait d'accord... répondit Jalina en le suivant à travers la piste de danse, avec l'impression d'être suivie des yeux par de nombreux regards masculins, plutôt déshabillée des yeux d'ailleurs... dévorée des yeux serait même la bonne expression, pensa-t-elle...


  Elle se rappela les explications du patron, ce soir était dédié aux trios. L'établissement était ouvert aux hommes venus seuls, qui se joignaient si entente convenue aux couples faisant l'amour. Cela expliquait donc la présence de nombreux hommes qui semblaient rôder autour d'eux. Elle voyait des ombres derrière les rideaux, des regards fixés sur elle depuis la rotonde au-dessus d'eux, où certains étaient accoudés et la regardaient avec insistance et désir. Elle fut impressionnée et excitée par l'impression d'être désirée par de nombreux hommes, comme elle n'avait jamais été jusqu'à ce soir.


  Elle décida d'apprécier cette merveilleuse expérience et suivit son collègue qui après avoir commandé des boissons, se dirigeait vers un canapé situé au fond du bar, un peu dans la pénombre. Une musique pop en arrière-fond donnait une ambiance un peu disco. Des couples assis près d'eux s'embrassaient et se caressaient audacieusement, tandis que de nombreux hommes mataient avec grand intérêt leurs gestes...


  C'est avec un petit sourire discret que Ludo, toujours installé au coin du bar, assista au retour du patron et de ce couple. Pendant leur absence, des envies un peu folles avaient mûri en lui; il eut soudain très envie de faire l'amour avec eux.


  Ils s'approchèrent de lui et commandèrent une boisson au bar. Ludo ne put s'empêcher de déshabiller la femme du regard. Elle était si près de lui qu'il pouvait presque la toucher, la sentir. Il se surprit même à quelques pensées torrides et son pantalon lui sembla tout à coup bien trop serré...


  Alors que le couple se dirigeait vers un canapé, il se tourna vers le patron et lui demanda:


  — Des nouveaux venus?


  — Oui, un couple charmant qui a entendu parler de cet endroit et qui aimerait le découvrir, répliqua l'homme à la cravate improbable.


  — Ils ont l'air très ouverts, et je dois avouer qu'ils m'ont immédiatement plu, surtout elle! Croyez-vous que j'aie mes chances avec eux?


  — Je ne sais pas, ils font leurs premiers pas dans ce monde. C'est une soirée spéciale trio, vous n'avez qu'à tenter!


  Ludo se tourna vers le couple assis sur le canapé au fond de la salle, occupé à parler doucement. Il les observait discrètement avec le secret espoir qu'il pourrait peut-être «coquiner» un peu avec eux. Mais il eut soudain un peu peur, il n'avait jamais fait l'amour avec un couple.


  L'appel du sexe était le plus fort. Il chassa ses mauvaises pensées de sa tête et en oublia même tous ses malheurs. Ce palais, ce couple, ces envies un peu folles l'avaient complètement transporté et transformé. Il n'était plus l'homme abattu et triste qui broyait du noir devant sa bière, mais un homme motivé et décidé qui avait un but, celui de se laisser aller à des folies et à prendre du plaisir.


  Il y avait quatre couples installés dans les fauteuils, mais Ludo ne pouvait décrocher son regard des nouveaux arrivants. Ils se détachaient largement des autres qui semblaient être des habitués. Lui la regardait avec un regard tellement amoureux qu'il donnait l'impression de vouloir la manger. Elle était en admiration devant lui, ses yeux scintillaient d'envie et l'ensemble de son corps semblait réclamer son dû, elle avait envie c'était certain, elle avait envie de lui...


  Ludo n'était pas très éloigné d'eux et pouvait les observer en toute quiétude. Leurs baisers étaient brûlants, leurs lèvres ne se quittaient plus, et leurs langues semblaient interpréter une danse nouvelle. Une danse qu'ils réinventaient sans cesse, une danse qui les mettait en condition, une danse qui allait les propulser vers le plaisir, vers la jouissance. Il en était persuadé, ces deux-là étaient bientôt prêts, ils n'allaient pas tarder à profiter de ce dôme sublime qui les abritait pour la nuit. Une nuit pleine de promesses, une nuit qui allait être sulfureuse...


  Jalina était très excitée, cette situation inhabituelle décuplait ses impressions. Ils s'étaient souvent embrassés en public, mais ils essayaient d'être discrets, même s'ils n'y arrivaient pas vraiment. Là, c'était un lieu où tout était possible, impudique et torride, et c'était même prévu pour cela...


  Son collègue Nicolas profitait de cette aubaine sans vergogne, l'embrassant passionnément, prenant toutes ses lèvres dans les siennes de cette façon si sensuelle dont elle se souvenait avec désir quand ils étaient séparés, ses mains relevant sa jupe pour caresser ses fesses et sa fleur au vu de toute la salle, et des yeux des hommes assis autour d'eux, qu'elle sentait fixés sur son corps...


  Certains se levaient et tournaient autour d'eux d'un air dégagé, pour changer de point de vue, sûrement pour mieux voir son intimité, sans aucune gêne dans ce lieu sans tabous. Excitée, mais apeurée, Jalina tentait de rebaisser sa jupe que son collègue remontait à chaque fois avec enthousiasme, tout à son plaisir de la déguster...


  Il demanda tout de même à un voyeur plus insistant que les autres, un petit vieux bedonnant et chauve, mateur, de s'éloigner un peu. Celui-ci était près de se pencher sur eux pour mieux voir... L'homme s'écarta sans discuter, le règlement du Palais des Plaisirs semblait respecté, pas de tabous, mais le respect du Non! Jalina se sentit rassurée, mais rabaissa sa jupe à nouveau.


  Les deux collègues reprirent leurs baisers enflammés et l'exploration de leurs corps frémissants. Par-dessus l'épaule de Nicolas, Jalina voyait les trois autres couples très occupés aussi en mutuelle découverte, mais elle estima qu'ils avaient l'air moins amoureux et passionnés qu'eux-mêmes. Le couple voisin lui parut être peu démonstratif, la femme, belle blonde en cuissardes et petit short sexy avec haut assorti en cuir noir, semblait un peu indifférente à son cavalier qui la pelotait avec enthousiasme. Ces deux-là se levèrent et disparurent dans un des coins câlins près de la piste de danse, suivis de loin par quelques hommes de la salle, désireux de suivre la suite de leurs ébats...


  Les deux experts haletants les observèrent et se sourirent, essoufflés et dévorés de désirs. Enhardis par leur exemple, ils se levèrent et partirent vers l'escalier qui menait aux étages, afin de trouver un coin pour passer aux choses sérieuses. Jalina tenait fortement la main de son collègue, ce n'était pas le moment de se retrouver seule; cette meute d'hommes à leurs trousses l'impressionnait. Même si l'atmosphère était calme, on sentait une tension sexuelle quasi palpable dans ces lieux. En montant les escaliers, elle percevait leurs regards sur ses fesses et ses jambes perchées sur ses hauts talons, sensation troublante et un peu effrayante...


  Ils trouvèrent au premier étage une pièce appelée La Caverne. Elle leur parut le lieu idéal pour débuter dans le Palais, un endroit un peu intime et chaleureux, avec un rideau qu'ils fermèrent pour se retrouver seuls dans ce petit coin de paradis... Il y avait un immense lit en bois, fait de grandes traverses grossièrement équarries, agrémenté d'une fourrure somptueuse, et entouré de miroirs et de bougies dont les flammes tremblaient dans la pénombre.


  


  Ludo regarda s'en aller ce couple qui l'intéressait tant. Il était certain que le petit intermède dans le canapé les avait chauffés tous deux à blanc, et qu'ils avaient décidé de passer aux choses sérieuses. Il termina son verre tranquillement et décida d'aller faire le tour du propriétaire. Après tout c'était une soirée trio, il n'avait rien à perdre.


  Il était tout de même un peu gêné, ce n'était pas dans ces habitudes de jouer au voyeur, mais l'endroit avait été conçu pour que chacun y trouve son plaisir. Pourquoi ne se laisserait-il pas un peu aller? Il avait tellement souffert ces dernières semaines.


  Il voulut se lever, mais fut devancé par d'autres clients du bar. Il jura et pesta contre lui-même, car une fois de plus sa timidité lui avait joué un vilain tour. Il avait toujours de la peine à se lancer quand il voulait entreprendre quelque chose. Il attendit encore quelques minutes et ne put s'empêcher d'écouter le patron qui racontait à un habitué du lieu qu'il avait senti quelque chose de fort en parlant avec ce couple qui allait passer leur première nuit au Palais. Il répéta plusieurs fois qu'il se dégageait de leur union une telle passion qu'il était certain qu'ils allaient apprécier l'endroit et qu'ils deviendraient probablement des habitués. Sur ces mots très enthousiastes du maître des lieux, Ludo quitta enfin le bar et prit la direction du premier étage où semblaient s'être évanouis les deux amoureux.


  En gravissant les marches, il croisa trois hommes qui redescendaient. Le plus grand des trois disait aux autres qu'ils n'auraient peut-être pas dû entrer aussi brusquement dans la pièce et qu'il comprenait très bien qu'ils se soient fait rejeter. De plus ils avaient enfreint une des règles d'or de l'établissement: un rideau tiré signifie que les gens à l'intérieur désirent rester dans l'intimité. Ludo imagina qu'il s'agissait de ce couple qui devait s'être retiré dans une pièce indépendante. La curiosité et le désir de voir quelque chose lui firent accélérer sa progression dans l'escalier.


  Quand il arriva à l'étage, il remarqua le dos du vieil homme bedonnant qui guignait à travers le rideau laissé entrouvert par les trois hommes. Il pensa immédiatement que c'était probablement dans cette pièce que s'était réfugié son couple. Il passa discrètement derrière lui, et put voir par-dessus l'épaule de cet homme qu'effectivement ils étaient là. Son pantalon se resserra soudain et il eut une envie irrésistible d'en apercevoir un peu plus. Il demanda poliment au vieil homme de lui laisser la place et s'installa derrière le rideau où l'espace était suffisant pour qu'il ait une vue d'ensemble imprenable sur ce qui se passait à l'intérieur...


  Il fut émerveillé par ce qu'il vit. La femme était à genoux, la tête enfouie dans des coussins et le cul tendu dans sa direction. L'homme se tenait près d'elle, Ludo le voyait de côté, également à genoux, le sexe gonflé, et il lui prodiguait des caresses savantes en son intimité. Ludo n'en croyait pas ses yeux, il avait une vue imprenable sur les fesses de la femme qui semblait prendre un plaisir certain sous les mains de son amant...


  Jalina, en totale délectation du traitement délicieux qu'elle subissait, était partie sur la grande ellipse et ne se préoccupait pas de savoir si oui ou non quelqu'un avait une vue imprenable sur son cul tendu vers le ciel. Une petite partie de son cerveau remarquait les ombres changeantes contre le mur, laissées par les hommes qui se succédaient dans l'entrebâillement du rideau.


  Le peu de réflexion qui lui restait était balayé par les vagues intenses de plaisir qui envahissaient son corps... Elle se cambrait et s'offrait aux mains habiles et chaudes qui caressaient divinement sa fleur et son bouton, elle coulait de plaisir, sans pudeur, femme de jouissance dans ce palais de décadence, sa peau mate aux formes pleines luisant dans la pénombre, telle une déesse ancestrale.


  La tête dans un coussin qu'elle mordait pour ne pas crier, elle s'accrochait à la fourrure douce sous ses doigts, dos cambré et tendu de plaisir vers son amant qui l'encourageait à mi-voix, concentré à chercher les endroits qui la faisaient encore plus réagir, quand elle sentit une présence. Levant la tête, elle vit près d'elle, debout et fascinés, trois hommes la regardant tandis qu'elle gémissait sous les caresses de son amant, incapable de réagir, envahie d'ondes sensuelles, le visage caché par sa chevelure répandue.


  — Vous pouvez nous laisser? suggéra poliment Nicolas, les deux mains très occupées, sans cesser ses douces et envoûtantes caresses à sa collègue en plein envol...


  Sans mot dire, les hommes se retirèrent, laissant le rideau légèrement ouvert, et les deux experts en paix. Ils continuèrent de les observer depuis le fond du couloir, sans doute emplis de désir et d'envie, devant ce spectacle excitant et tentateur.


  Jalina et Nicolas se regardèrent, amusés, haletants et enfiévrés, et s'embrassèrent avec passion, tout en se caressant les lèvres des doigts pour mieux se goûter. Ils étaient enragés et rien ne les arrêterait.


  Puis Nicolas, debout derrière Jalina, posant ses grandes mains sur les hanches de sa collègue pour qu'elle s'appuie contre le lit, dirigea son sexe durci et frémissant contre sa fleur et en son antre, entre ses deux fesses bombées et tendues... Un spectacle qu'il aimait tant, avec vue sur ses courbes féminines et son dos vigoureux tendu vers ses épaules charnues, elles-mêmes perdues sous une crinière de lionne... Il poussa vigoureusement son pieu en elle, et la pénétra d'un coup avec un cri sourd de délivrance... Elle cria en réponse, enchantée de sentir enfin son sexe en elle, et se redressa, pour mieux jouir de chaque balancement puissant qui animait leurs deux corps en une synergie sublime...


  Ludo serait bien resté plus longtemps à les observer, mais d'autres clients semblaient également passionnés par ce qui se déroulait derrière le rideau et il dut laisser sa place. Il décida de faire un petit tour dans le Palais afin de voir s'il n'y avait pas d'autres endroits où le spectacle serait aussi intéressant que celui auquel il venait d'assister...


  Il se dirigea vers le jacuzzi où se jouait une étrange scène. Plusieurs hommes étaient accoudés au bord du bassin et mataient un couple qui faisait l'amour. Certains se tenaient à quelques centimètres à peine des acteurs, ce qui ne semblait d'ailleurs pas les déranger le moins du monde; l'homme avait le dos appuyé au bord du bassin et sa cavalière le chevauchait avec délectation, dans un mouvement régulier qui faisait clapoter l'eau tiède. Mais la vision de cet étrange ballet ne fit pas le même effet à Ludo que celle de ce couple de néophytes dans La Caverne, qui lui avait paru plus belle et érotique...


  Il était sur le point de quitter la pièce quand il croisa son couple préféré qui se dirigeait vers les douches. Ludo continua encore quelques mètres avant de rebrousser chemin. La tentation était trop forte, il était tombé amoureux de ce couple et ne pouvait résister à suivre leurs ébats, dans le secret espoir d'y participer. Il se dirigea vers les vestiaires, se déshabilla et, muni uniquement d'un linge blanc autour de la taille, les rejoignit à la salle d'eau et se posta discrètement à l'entrée. Les deux amants profitaient d'une bonne douche pour faire redescendre la température de leur corps. Il faut dire que la chaleur qui régnait dans la pièce où ils venaient de s'aimer pendant près d'une heure avait été étouffante...


  Ludo était fasciné par la joie de vivre et le bonheur qu'ils affichaient. Ces deux-là étaient vraiment amoureux, c'était une évidence. Ils s'embrassaient, se caressaient, leurs corps emmêlés semblaient ne faire qu'une seule entité sous la douche. Les gouttes d'eau qui s'écoulaient sur leur peau rendaient le tableau de leur union encore plus magnifique et excitant. Depuis sa place de choix, Ludo remarqua que l'homme avait retrouvé toute sa vigueur. Il était évident qu'il allait se passer quelque chose. En effet, il fit pivoter sa partenaire, la prit par la taille tandis qu'elle appuyait ses mains au mur, releva ses fesses et, la prenant aux hanches, commença à s'activer en elle. La manière lente et puissante qu'il avait de la posséder fit souffler sur eux un vent de sensualité délicieux. L'homme décrocha ensuite le pommeau de douche du mur et se mit à arroser le dos et les fesses de sa compagne avec de l'eau chaude, la caressant tout en faisant couler l'eau sur sa peau mate, le long de ses courbes sensuelles.


  Ludo était dans tous ses états, son excitation était à son comble, son sexe vibrait de tension sexuelle, il pouvait voir la femme qui se mordait l'avant-bras pour ne pas hurler de plaisir, tant la sensation de se faire prendre à la vue de tout le monde était forte.


  Ludo se retenait de jouir devant ce spectacle d'une puissance érotique sublime. Le vieil homme qui les avait déjà importunés était dévoré par les mêmes désirs que Ludo, mais avec moins de tact, car il s'approcha tout près d'eux pour mieux voir. Il se fit rejeter à nouveau par un mot de l'homme qui lui jeta un regard éloquent, et il s'éloigna pour suivre l'action depuis une place plus discrète. Ludo comprit que ces deux-là ne cherchaient pas forcément un troisième partenaire, tant ils se suffisaient à eux-mêmes, et peut-être aussi parce que c'était leur première expérience au Palais. Il décida de les suivre à distance supportable pour eux, il n'avait jamais vu un couple aussi attirant et excitant, il voulait s'imprégner de leur façon de faire l'amour... Il pensa que cela resterait dans son esprit un modèle du genre de relation qu'il rêvait d'avoir un jour avec une nouvelle compagne.


  Jalina et Nicolas avaient remarqué vaguement cet homme jeune dans la trentaine qui les suivait discrètement partout depuis leur arrivée. Ils ne s'en préoccupaient pas, trop occupés à se redécouvrir et à explorer les lieux. Après cette douche délicieuse et l'intermède du petit vieux insistant, ils partirent très émoustillés vers d'autres endroits du Palais, une serviette autour de leurs reins...


  Ils voulaient aller dans le jacuzzi, mais se rendirent compte qu'un couple y faisait l'amour sous les yeux de nombreux spectateurs. Peu désireux de se joindre à eux, l'ambiance étant particulièrement lourde, ils partirent en exploration. Après la Caverne sombre et trop chaude, le grand hall leur parut bien attrayant, et ce grand lit rond et orange fort plaisant. Nicolas lança à sa collègue un regard coquin, il était très attiré à nouveau par elle, son membre viril se dressait avec des frémissements impérieux.


  Ils s'embrassèrent longuement, soulagés de ne sentir personne autour d'eux, tous les hommes étaient partis admirer le couple dans le jacuzzi. Ils profitèrent de cette tranquillité pour s'allonger sur le lit. Échauffés par cette ambiance spéciale dédiée aux délices sensuels, ils se caressèrent et s'embrassèrent, commençant le déroulement d'un tourbillon qui les emmena aux confins des plaisirs.


  Nicolas se mit à genoux, fit tourner Jalina sur le ventre et la positionna devant lui. Il l'attira à lui en la saisissant par les hanches. Prenant son sexe en main, il caressa son antre et sa vulve trempée, attisant ses envies, la menant vers la perte de contrôle. Elle se mit à gémir, elle avait envie qu'il vienne en elle, elle s'agitait et se cambrait pour l'attirer. Enfin il la pénétra, enragé et excité. Il s'activa avec vigueur, déchaînant en eux des sensations extrêmes, brûlantes, brillantes.


  Il la tourna ensuite sur le côté, et continua de la pilonner avec frénésie, perdu dans un monde de plaisirs qui le faisait haleter, gémir, puis partir en transes de jouissances. Jalina éprouvait elle aussi des délices extrêmes, gémissant avec délectation, complètement abandonnée aux coups de boutoir de son amant, les yeux perdus, la bouche ouverte en recherche d'air, elle partait loin, sur un grand nuage.


  À son étonnement, son regard croisa le regard d'un jeune homme assis près d'eux, qui les regardait avec une expression étrange, ni envieuse ni malsaine, plutôt admirative, respectueuse... Il se caressait sous son linge, comme s'il partageait avec eux leurs ébats… Elle ferma les yeux, décidant de le laisser à son spectacle, désireuse d'apprécier encore les plaisirs ressentis.


  Son amant la tourna en lui relevant les jambes, elle se retrouva sur l'autre côté donnant sur les escaliers, et elle vit un autre homme qui les regardait avec cette même expression qui ne la dérangea pas, plutôt positive et, acceptant de se laisser regarder, elle sentit l'excitation et le plaisir amplifiés par ces présences...


  Puis Nicolas se coucha sur le dos, et lui murmura:


  — Viens... en la regardant avec intensité.


  Elle comprit ce qu'il désirait. Elle hésita un peu, n'osant cette posture très en vue et impudique, mais son collègue insistait:


  — Viens...


  Elle se coucha tête-bêche le long de son grand corps et prit son sexe en bouche, tandis que son amant s'occupait de sa fleur, la suçant, léchant et caressant avec art. Elle perdit conscience de la réalité. Ils remuèrent lentement de concert dans un ballet ondulant et hypnotique, perdus dans les jouissances et les plaisirs, sous le regard attentif et envieux des hommes passant le long de la coursive, ainsi que de leurs deux admirateurs. Jouissant pour finir dans une explosion de sèves, criant à voix rauque de jouissance éperdue...


  Puis les deux amants restèrent un long moment à respirer et se remettre de leurs folles émotions, alanguis et apaisés.


  Leurs deux spectateurs s'éloignèrent: en passant près d'eux, l'un d'eux se pencha et osa une caresse tendre sur la joue de Jalina avec un regard admiratif et un sourire complice. Elle lui sourit simplement, ébahie d'un échange aussi profond et spontané.


  Ludo avait assisté à toute la scène du lit avec des yeux pétillants d'envie. Contrairement aux autres couples qu'il avait pu observer dans le Palais, ces deux-là faisaient vraiment l'amour. Les autres scènes auxquelles il avait assisté, bien que sulfureuses, manquaient cruellement d'érotisme et de sensualité.


  Il était resté longtemps à les contempler depuis le fauteuil sur lequel il était assis, se caressant lentement, la main cachée sous son linge. Les deux amants avaient changé une nouvelle fois de position. Elle avait pris son sexe en bouche et lui avait plongé en son antre. Ludo sentait le plaisir monter et se dit que la nouvelle posture qu'ils avaient adoptée ne pouvait que signifier qu'ils ne devaient pas être loin de l'acte final. En communion avec eux, il accéléra le rythme de ses caresses et lorsqu'il assista à l'explosion finale de leurs sens, il ne put contenir sa jouissance et discrètement il se libéra dans sa main, puis dans son linge, imaginant être tout près, être en elle…


  Ludo resta encore quelques instants à les regarder pendant qu'il reprenait ses esprits. Puis il décida tout de même de s'en aller afin de les laisser récupérer tranquillement. Il prit une douche, se rhabilla et se dirigea vers le bar pour prendre un petit remontant, il en avait bien besoin. Il se sentait étrangement bien.


  Il commanda une bière pour se remettre de toutes ses émotions et repensa à ce couple avec déjà une certaine nostalgie. Il regretta un peu de n'avoir rien tenté afin de les rejoindre dans leurs ébats, mais il se consola en se disant qu'il avait assisté à de magnifiques scènes d'amour. Et leur union était si belle, si naturelle, si amoureuse. Il avait d'ailleurs vu l'un ou l'autre des autres hommes tenter leur chance et être poliment éconduits…


  Ludo sirotait tranquillement sa bière lorsqu'il les vit redescendre et se diriger vers lui. Quelle ne fut pas sa joie lorsqu'il les vit s'approcher et venir s'installer à deux pas de lui. Ils étaient fraichement douchés et rayonnaient de bonheur. Il eut même la chance de recevoir un clin d'œil masculin et un merveilleux sourire féminin. Apparemment il avait su rester discret, et ils ne lui en voulaient pas de s'être un peu immiscé dans leur couple.


  Il resta accoudé au bar à les observer et à les écouter. Ils riaient avec le patron, parlaient de sexe avec un habitué. Ils semblaient très à l'aise et donnaient vraiment l'impression d'avoir apprécié leur première expérience dans ce Club.


  Ludo repartit ce soir-là étrangement calme et apaisé, alors qu'il était arrivé frustré et énervé par sa rupture et par la vie. Il n'avait pas fait l'amour directement avec ce couple, mais en réfléchissant, il comprit qu'il avait indirectement participé à leurs ébats, et avait été inclus dans leur bulle amoureuse, dans leur énergie rayonnante et positive. Il se rendit compte qu'il avait joui de concert avec eux, mais surtout qu'il avait repris confiance en la vie et en l'amour…
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  5. SELF-ATTACHEMENT


  Nicolas enchaînait les virages, la fleur aux dents. Chaque courbe qu'il avalait au guidon de sa grosse cylindrée le rapprochait de Jalina, sa collègue experte, sa partenaire, sa compagne, sa destinée…


  Dans le cadre d'une nouvelle étude, nos experts de l'International Sex School of Geneva devaient se retrouver dans un petit village de montagne dans les Alpes suisses. Jalina qui était partie en éclaireuse avait déniché un joli petit chalet très romantique. Le cadre montagnard et l'isolement de leur point de rencontre devaient accentuer le thème choisi, et apporter une note encore plus intimiste.


  Cette nouvelle mission de nos experts avait pour thème la Soumission. Ce domaine les avait toujours fortement intéressés, mais leur cahier des charges ne leur avait encore jamais permis d'explorer ce sujet. Dans ce premier volet, nos deux spécialistes avaient décidé de monter un petit scénario pour explorer ce sujet passionnant. Jalina devait attendre son collègue en tenue sexy, assise dans un fauteuil, les yeux bandés…


  Le cœur battant à tout rompre, Nicolas avait atteint l'endroit de la rencontre. Ce n'était pas la première fois qu'il allait retrouver Jalina pour vivre une expérience, mais à chaque fois, il avait cette petite boule au fond du ventre, cette sensation étrange, ce léger mal-être qui s'appelle le trac… Il gara sa moto devant le petit chalet de bois indiqué par son GPS, à côté de la Golf rouge de son amie. Il retira son casque et sa veste pour les poser devant lui sur la selle de son engin, prenant le temps d'admirer le somptueux paysage de montagnes étincelantes, respirant à pleins poumons l'air pur aux odeurs de sapin et de plantes sauvages. Il entendait le petit chant d'un grillon en cette belle journée de printemps.


  L'expert songea qu'il avait de la chance de faire partie d'une école si attentive au cadre des cours pratiques! Le concept de base préconisé par la Sex School était lié à la beauté des choses, des lieux, des situations, et à l'élégance des personnes. La vulgarité, l'irrespect ou la bassesse morale étaient éliminatoires dans la sélection des étudiants. Il pensa qu'il avait ainsi la chance de fréquenter des personnes de grande qualité humaine et de vivre des aventures hors du commun pleines d'imprévu. Puis il regarda le chalet dont les volets bruns étaient à demi-fermés, et songea à sa collègue qui devait l'attendre avec impatience en posture de soumission dans un fauteuil. Il découvrit la porte d'entrée au bout du chemin de dalles qui traversait une petite pelouse, et frappa à la porte. Sans réponse, il attendit un peu, percevant de l'agitation de l'autre côté du battant. Il sourit. Sa collègue avait toujours de la peine à être ponctuelle, un défaut qui lui avait coûté quelques points dans ses évaluations! Il pensa que ce serait l'occasion rêvée de lui infliger une petite punitionet frappa à nouveau. Enfin une petite voix légèrement étouffée lui répondit:


  —Entrez Maître Nicolas, c'est ouvert!


  


  Oups, il était déjà là! Jalina sursauta, elle n'était pas prête! Elle avait traîné au lit, lu des récits coquins sur son site préféré sur Internet pour se mettre en condition, avait parfumé son corps, arrangé ses cheveux, maquillé ses yeux noirs de khôl. Puis elle avait revêtu une tenue sexy absolument mortelle! C'était un harnais de cuir noir attaché dans le dos, à boucles brillantes entourant ses seins en corolle, les faisant pointer de manière très attractive. Une ceinture noire à grande boucle autour de sa taille faisait ressortir ses hanches et son cul. Elle avait mis de très hauts talons. Elle était en train de parader fièrement devant le grand miroir, se tournant pour s'admirer avec un sourire coquin. Il va adorer, c'est sûr, pensait cette créature échevelée et harnachée qui promenait ses formes opulentes dans le reflet. Elle avait une allure vraiment sensationnelle! Elle avait un air… un air de soumise, très soumise!


  Et son expert qui était déjà à la porte! Elle courut chercher la grande corde noire qu'elle avait préparée, le bandeau, et se positionna à genoux sur le lit. Elle attacha le lien au montant de celui-ci, puis à sa cheville gauche, tourna rapidement tout le long de la jambe pour donner un effet très saisissant, fit de même à son autre jambe, puis fixa la corde à l'autre montant du lit. Elle enroula le reste du lien autour de son torse, de son cou, et ajusta son bandeau sur ses yeux. Elle attacha un de ses poignets et, dans son dos, en aveugle, finit de lier son autre main. Puis elle l'appela, d'une petite voix tremblante:


  — Entrez Maître Nicolas, c'est ouvert!


  Les deux experts avaient beaucoup lu d'ouvrages sur la soumission, des récits érotiques et des témoignages consacrés à ce sujet; ils se sentaient attirés par ce monde mystérieux et exigeant, où le vouvoiement à son maître est de rigueur. L'occasion était trop belle d'accepter une mission d'exploration de cet univers fascinant. Ils avaient décidé de jouer le jeu selon les règles. Ils ne les connaissaient pas encore bien, mais avaient projeté de vivre pour cette première fois les sensations d'attachement et de dépendance à l'autre.


  Jalina attendait à genoux sur le lit, les seins posés sur l'oreiller, les mains au dos, et les fesses pointant au plafond, cuisses écartées… Ce qui mettait sa fente toute mouillée d'envie bien en évidence; sa fleur était sûrement visible, clairement visible. Une position vraiment étrange et excitante à vivre! Elle connaissait l'homme qui verrait ce charmant tableau à son entrée, mais tout de même! Se retrouver ainsi dans le noir, offerte et sans possibilité de fuite, était une expérience un peu effrayante! Son cœur battait si fort qu'il résonnait dans ses oreilles, elle se sentait trembler, de stress et de plaisir…


  Nicolas entra dans la pièce et fut ébahi par ce qu'il vit. Lui qui s'attendait à voir sa collègue assise tranquillement dans un fauteuil avec les yeux bandés, fut totalement submergé d'émotions sensuelles, lorsqu'il la vit à genoux au centre du lit, totalement offerte, les reins cambrés, les fesses relevées et dévoilant son sexe, les mains attachées dans son dos. Le sabre du désir le transperça et il sentit son membre se raidir subitement!


  Elle était stupéfiante, troublante, excitante, soumise! Elle irradiait la chambre de sa présence et Nicolas qui en avait pourtant vu d'autres fut totalement intimidé par le tableau qui se présentait devant lui. Les longs cheveux épars saisis par le bandeau, la tenue de cuir sombre qui découpait son corps en portions de chair, la corde noire qui la bridait, donnaient à l'ensemble une vision saisissante et impressionnante. Par cette position, elle avait décidé et choisi. Elle qui était une insoumise née avait rendu les armes. Elle allait s'offrir… Elle serait sa chose, son objet, elle accepterait tout de lui… Il serait son Maître, lui qui avait apprivoisé cette libertine avec tant de patience.


  Nicolas encore troublé par ce qu'il avait vu était comme paralysé. Il avait imaginé chaque détail, repassé le scénario de leur rencontre maintes fois dans sa tête, il savait précisément tout ce qu'il voulait faire, mais Jalina l'avait une fois de plus bluffé. Surpris par son originalité et ses qualités d'improvisation, Nicolas ne savait plus comment il allait devoir composer avec cette tentatrice qui s'offrait à lui…


  Jalina avait les mains attachées dans le dos, ce qui donna une idée à son maitre. Poussé par les soldats du désir, il s'approcha, s'agenouilla près d'elle, et se penchant vers ses doigts, lentement se mit à les sucer tendrement, sensuellement. L'un après l'autre, il les dégustait avec délice. Son attaque fit son petit effet, car il sentit le corps de sa soumise frémir de ravissement.


  Puis Nicolas se redressa un peu et administra quelques claques sur ses fesses tendues. Sa fleur était légèrement ouverte, frissonnait, palpitait et vibrait d'envie. Elle semblait l'appeler, perlant de gouttes trahissant son désir… Mais ce n'était pas le moment, il la caressa légèrement à deux ou trois reprises, ce qui accentua encore son excitation qui se manifesta immédiatement par une nouvelle coulée de son eau d'amour. Mais sa soumise n'aurait rien de plus pour l'instant! Il semblait que les jeux de soumission aiment à faire languir, associant stress et surprise, attente et dépendance aux surprises concoctées par le Maître, et Nicolas avait décidé de jouer avec ces notions, pour leurs plaisirs.


  Il se déshabilla rapidement, puis nu et muni de sa ceinture, il commença à promener celle-ci le long du dos de Jalina, faisant cliqueter la boucle d'acier à ses oreilles. Allait-il lui faire goûter la douce piqûre du cuir sur sa chair? Non pas encore, il renonça, c'était trop vite, elle n'était pas encore prête…


  Totalement nu, il se mit à tourner autour du lit tel un fauve en cage. Il réfléchissait. Il ne se lassait pas de la regarder, elle était toujours attachée et totalement à sa merci… Son membre viril gonflé en main, il s'approcha de son visage posé sur le matelas. Elle était tellement troublante avec ce bandeau noir sur les yeux et ce petit filet de salive qui s'écoulait du coin de ses lèvres. Elle sentit sa présence toute proche et sa respiration s'accéléra… Nicolas en profita pour lui saisir fermement la tête et, la forçant à ouvrir la bouche, lui introduisit son pieu au fond de gorge…


  Jalina sentait son collègue tourner autour d'elle, sans savoir ce qu'il pensait, s'il aimait la voir ainsi, et surtout ce qu'il allait faire. Elle avait beau le connaître, elle ressentait de l'appréhension, mélangée à l'excitation de cette situation particulière. Ne rien voir accroissait son ouïe, sa peau frémissait aux moindres bruits, elle le guettait. Elle sentit cette ceinture caresser son dos, glisser ici et là entre ses cuisses, et elle frémit de désir et de plaisir… Puis elle sentit sa main saisir ses cheveux et contre sa bouche le sexe durci, qu'elle happa avec ardeur. Elle ne pouvait pas bien le prendre, tournée de côté, mais la sensation était si grisante, jouissive, qu'elle ondulait comme elle le pouvait en cadence, ressentant en ses reins la brûlure du désir s'intensifier.


  Puis le sexe de son amant se retira, elle gémit de frustration. Elle sentit à nouveau la ceinture qui la caressait, puis se faisait plus vive, frappant son dos et ses fesses de petits coups qui la faisaient tressaillir, frémir, jouir déjà...


  Puis les fortes mains caressèrent ses fesses, les écartèrent, le sexe dur et brûlant la pénétra enfin, par de fortes poussées qui lui donnaient des sensations délicieuses… Elle se sentait tenue comme un animal soumis par son harnais, par sa ceinture, par sa crinière, fouettée en cadence, ce qui augmentait son plaisir toujours plus intense. Il la chevauchait, son bel amant!


  Il était fier Nicolas, fier de Jalina, fier de son corps, fier de sa beauté. La vue de ses courbes, depuis cette position dominante qu'il appréciait particulièrement, le mettait dans tous ses états. Il la pilonnait avec énergie, accroché à son harnais de cuir. Il lui administra encore quelques caresses cinglantes avec sa ceinture puis décida de changer de jouet. Sans quitter son antre, il termina de dénouer la corde qui entourait encore son corps et, toujours appliqué à offrir de nouvelles sensations à sa partenaire, il fit lentement glisser le cordage entre ses cuisses. Le frottement de celle-ci le long de sa chatte sembla lui procurer une sensation extrême, car Nicolas sentit sa hampe enserrée fortement par les muscles de sa féminité, tandis qu'elle gémissait doucement, perdue dans son plaisir...


  L'expert fut soudain saisi d'une petite folie, et au moyen de la corde qu'il avait pris soin de dédoubler, il commença à administrer à sa collègue de petits coups sur les fesses, puis sur le dos… Jalina était extraordinaire d'érotisme, sanglée de cuir, la croupe soumise… À chaque frappe, il sentait son sexe se resserrer encore plus fort autour de son membre, il sentait la chaleur augmenter, elle devenait brûlante de plaisir. Puis elle se mit à pousser de petits cris de douleur qui permirent à Nicolas de doser la force de ses frappes et de se ressaisir, car l'excitation provoquée par ce petit jeu était sur le point de lui faire perdre contact avec la réalité. Un frisson d'inquiétude lui parcourut soudain le corps… Si elle n'avait pas réagi, il aurait frappé encore et de plus en plus fort. Nicolas eut tout à coup peur de sa propre réaction, car il réalisa qu'il avait pris du plaisir à le faire, il avait aimé la frapper ainsi…


  Il comprit que ce genre de jeu exigeait de la maîtrise de soi, car sa partenaire soumise se retrouvait à la merci d'une éventuelle perte de contrôle de son maître. Celui-ci se devait d'être conscient de sa propre excitation, et gérer la situation de manière responsable et attentive aux besoins et limites de sa partenaire. Il entrevit la subtilité infinie des jeux de soumission, et se promit d'en poursuivre l'exploration en compagnie de sa collègue préférée…


  Nicolas, ayant repris ses esprits, se calma et ordonna à sa soumise de se coucher sur le dos. Il se plaça entre ses cuisses et, le sexe gorgé de sang en main, il lui caressa lentement sa fleur vivante… Il lui retira son bandeau et apprécia de la voir écarquiller les yeux à la lumière, et le regarder avec un mélange de surprise et d'excitation. Il aimait la regarder juste avant de venir en elle, elle était si belle à ce moment précis, le corps frémissant. Elle avait un regard un peu apeuré, mais excité, comme si elle redoutait de subir une punition, mais une punition de plaisir…


  En effet, Jalina le regardait avec un petit mélange d'excitation et d'inquiétude après cet intermède surprenant et cuisant… Elle n'en pouvait plus d'attendre de l'accueillir en elle, son corps l'appelait intérieurement, son bassin ondulait vers lui, elle se cambrait pour l'inviter, le dos arqué et la peau fiévreuse… Il la contemplait avec un désir qui la faisait mouiller et gémir, comme une femelle qui attend son mâle. Il fallait qu'il vienne, qu'il la prenne! Enfin!


  Nicolas s'agenouilla entre ses jambes écartées qu'elle croisa aussitôt autour de lui, se coucha sur elle dans un râle de soulagement, et la pénétra enfin de son pieu impatient et raidi, nouant sa langue à la sienne dans un baiser de fauve affamé, grognant d'impatience et de plaisir. Il allait et venait en elle dans un sublime échauffement de leurs sexes brûlants et liquides, il alternait savamment les arrondis qui caressaient sa fleur et les coups de boutoir qui ébranlaient son ventre. Ils gémissaient de concert, enragés, reliés, fusionnés, enflammés, fous de jouissances… Leurs deux corps baignaient dans la sueur de leurs assauts, lèvres mordues et mains accrochées, ils dansaient une sarabande enragée qui secouait le lit, le mur, peut-être même la terre entière, dans l'union endiablée qui les menait aux confins des plaisirs…


  Jalina eut soudain une idée… Appuyant fortement ses deux mains sur le torse de Nicolas, elle le pria fermement de s'enlever et de se coucher sur le dos.


  Son regard avait changé, il était devenu plus dur. Telle une Indienne Navajo, elle le chevaucha, l'embrassa avec vigueur et lui murmura quelques mots d'une voix torride, mais autoritaire:


  — À ton tour, Nicolas!!!


  Et il se retrouva plongé dans l'obscurité, elle venait de lui bander les yeux au moyen d'un foulard noir… Puis elle l'abandonna de longues minutes, nu sur le lit, se tortillant d'envie, le mât dressé tel le phare d'Alexandrie…


  Nicolas était un peu inquiet, des bruits lui titillaient les oreilles. Elle fouillait dans les armoires à la recherche de quelques ustensiles qui lui seraient certainement destinés. Il l'avait légèrement malmenée tout à l'heure, il avait eu des pensées étranges et un peu perverses, l'heure de la vengeance avait sonné, son heure était venue…


  Il sentit soudain les mains de Jalina s'emparer d'une de ses chevilles, vigoureusement elle venait de lui attacher une jambe au montant du lit. L'autre jambe suivit, ainsi que ses deux bras. Nicolas se retrouva bien malgré lui attaché aux quatre coins du lit. Il ne pouvait plus bouger, son corps était en ébullition et l'envie le submergea soudain. L'excitation était à son comble, il n'avait plus qu'une envie, se donner, s'offrir. Il était prêt à se sacrifier sur l'autel du plaisir…


  Jalina s'assit sur le lit pour le contempler un instant, nu, tout le corps tendu, son mât dressé et parcouru de petits sursauts traduisant son excitation. C'était amusant, excitant. Il allait subir l'effet de ce qu'elle allait imaginer, même si elle n'avait encore aucune idée. Elle tourna autour de lui dans la pièce tout en l'observant avec plaisir, heureuse de ce pouvoir inattendu sur son amant.


  Elle se rapprocha du lit et s'agenouilla doucement à côté de Nicolas, tandis qu'il sursautait avec appréhension. Elle sourit, et se mit à lui mordiller le torse, agaçant ses tétons de la langue et des dents. Il tressaillait et soupirait, partagé entre le plaisir et la surprise, tandis qu'elle variait les endroits et les sensations, le léchant parfois à petits coups de langue, puis le pinçant des lèvres, suscitant chez lui des sensations inattendues qui le faisaient râler de plaisir, grogner, gémir de douceur…


  Puis elle se mit à genoux à côté de son géant ligoté, penchant la tête, elle fit aller sa chevelure le long de son corps, de haut en bas, le caressant ainsi de sa crinière, l'insinuant entre ses cuisses puissantes et autour de son sexe durci, tournant entre ses jambes en enfonçant sa tête sous son sexe, le léchant au passage sur toute sa longueur jusqu'au gland. Elle enroulait doucement ses cheveux autour de ses bourses, ce qui semblait lui faire un effet extrêmement érotique…


  Jalina administra à son amant ce traitement de faveur à plusieurs reprises, observant avec malice la montée de son désir contrarié par les liens. Il avait envie de bouger et de la prendre, il commençait à secouer ses liens, soupirait de plaisir et de frustration. Son pieu était tendu et raide, vibrant et tressautant, le volcan approchait de l'explosion. Mais elle n'en avait pas fini…


  Elle regarda autour d'elle et avisant les bougies allumées tout près, alla en chercher une et, doucement, fit couler quelques gouttes de cire chaude avec précaution sur le torse de Nicolas qui sursauta, puis sur ses jambes, tandis qu'il tressaillait et grognait sourdement, partagé entre plaisir et douleur.


  Mais elle eut peur de lui faire mal et cessa ce petit jeu étrange dont elle avait entendu parler, mais qui ne lui semblait pas si intéressant. Elle prit une petite bouteille de coca cola qu'elle avait amenée, et la déboucha près de son oreille, ce qui le fit sursauter tandis que, coquine, elle riait. Elle but quelques gorgées et les partagea avec lui, versant le liquide de sa bouche à la sienne… Ils s'embrassèrent longuement, doucement, amoureusement, tournant leurs langues avec la passion qui les réunissait toujours. Puis elle s'amusa à verser un peu de liquide sur son sexe toujours bien vigoureusement dressé et quémandeur, et à le boire sur celui-ci, au grand plaisir torturé de son propriétaire, remuant sur le lit, retenu par les liens…


  Nicolas était au bout de sa résistance, elle se mit donc à califourchon sur son torse, et lui retira son bandeau, puis le libéra de ses entraves... Ébloui il secoua la tête, puis lui sourit avec une expression de plaisir intense, elle allait le chevaucher en amazone…
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  6. L'ARNAQUE


  Jalina et Nicolas, l'équipe de choc de la Sex School University of Geneva, avaient terminé la première partie de leur enquête qui devait aboutir à la rédaction du Répertoire des meilleurs endroits de Suisse et France voisine, pour Rencontres érotiques et sensuelles. Pour les remercier de l'excellent travail effectué, la direction de l'Université leur offrait un souper en tête à tête dans un endroit discret et très romantique avec une décoration des plus érotiques, selon les dires du directeur lui-même… Le carton d'invitation qu'ils avaient reçu mentionnait qu'ils étaient invités dans un loft entièrement équipé et qu'un repas gastronomique leur serait servi.


  Les deux experts se réjouissaient de pouvoir passer cette soirée ensemble. Ils avaient rendez-vous à 20h dans un lieu mystérieux quelque part en banlieue. Ils avaient certes parcouru la moitié du pays dans le cadre de leur activité professionnelle, mais jamais ils ne s'étaient retrouvés seuls ainsi tous les deux dans un endroit spécialement dédié à ce style de rencontres. Jalina avait enfilé une petite robe noire qui lui allait à ravir, des talons hauts et avait pour l'occasion sorti un joli sac qui s'accordait très bien avec l'ensemble. Nicolas était très chic, costume trois pièces noir avec des souliers cirés aux bouts pointus.


  Les deux complices refirent connaissance dans le taxi qui les emmenait au lieu précisé, s'embrassant avec passion, les mains de Nicolas fort occupées à se remémorer les fesses de Jalina, celle-ci affairée à caresser le visage de son amant, tandis qu'ils se dévoraient les lèvres, le souffle court. Le désir montait si vite quand ils étaient réunis!


  Dans une zone industrielle, le taxi les déposa devant un des multiples dépôts qui s'étendaient à perte de vue. Cet endroit était effectivement très discret et ils se dirent qu'il convenait très bien pour les couples d'amoureux illégitimes qui devaient le fréquenter. Ils descendirent du véhicule en se rajustant rapidement, sourires en coin…


  Devant le bâtiment, ils activèrent la cloche qui servait de sonnerie. Après quelques minutes un maître d'hôtel très classe leur ouvrit la porte. Il leur demanda de le suivre; ils traversèrent un hall d'entrée où l'on pouvait remarquer un vestiaire. Mais c'était l'été et il faisait encore près de 30 degrés, ils ne s'étaient pas encombrés de vestes et ne s'y attardèrent pas. Ils durent passer derrière des voilages roses et violets, et pénétrèrent dans le loft.


  Ils s'arrêtèrent saisis d'étonnement et d'excitation. L'ambiance était vraiment très érotique, baignée par une musique de fond genre folk-blues. Ils remarquèrent à leur gauche un long bar de bois foncé et ses hauts tabourets pour les clients qui seraient certainement peu habillés, puis des canapés de cuir anglais autour d'une table basse pour des rencontres rapprochées. Plus loin se trouvaient deux grands lits dédiés aux couples ou auxgroupes qui viendraient par là jouer à des implications rapprochées. Ils aperçurent au fond de la salle une croix sado-maso fixée au mur qui impressionna Jalina; elle regarda Nicolas du coin de l'œil, il avait l'air plutôt amusé. Ils virent des chaînes et des barres pour les amateurs de soumission, tandis qu'une cage attendait l'éventuelle soumise insoumise… L'endroit est idéal pour des rencontres de toutes sortes et gagnerait le maximum des points de qualité dans notrerépertoire, se dit Jalina avec enthousiasme. L'oeil brillant, Nicolas la regarda. Tous ces détails lui donnaient déjà de petites idées, il avait envie de passer à l'action!


  Il passa sa main dans le dos de sa collègue, descendit le long de ses fesses et s'aventura sous sa robe… Émoustillée, Jalina se tortilla, Nicolas avait des mains vraiment très sensuelles. En s'accrochant à l'épaule de son amant, elle regarda derrière lui et aperçut une longue table dressée pour un repas. Elle la lui montra et ils allèrent voir de plus près. L'immense table était recouverte de vaisselle brillante, de verres rutilants, de couverts étincelants. Une belle décoration dans les tons rouges, que fleurs et bougies ornaient avec goût et faste. Jalina compta huit places. Elle regarda Nicolas avec de grands yeux emplis d'interrogation. Celui-ci sourit avec assurance.


  — On verra bien! dit-il avec bonne humeur, et il recommença à embrasser sa collègue, il en avait trop envie, il ne voulait pas perdre de temps!


  Dans cette étreinte si excitante, Nicolas étant un prodigieux expert en baisers, elle oublia tout le reste… Collés-serrés, debout au milieu de la pièce, ils vacillaient, occupés à se dévorer la bouche, les lèvres, les langues avec passion. Ils finirent par occulter tout leur environnement et, sans se soucier du maitre d'hôtel qui semblait avoir disparu, ils allèrent vers le bar. Nicolas avait repéré que les tabourets semblaient à une bonne hauteur… Il aida Jalina à s'asseoir sur l'un d'eux, et la déshabilla lentement, lui retirant sa robe tout en la caressant partout. Elle gémissait, ondulait, et se retrouva rapidement nue. Il semblait avoir faim de tout son corps. Elle avait chaud, si chaud, les mains de Nicolas étaient partout, sur ses fesses, entre ses cuisses, sur ses seins... Il avait un regard avide, il lui tenait la tête pour dévorer et manger sa bouche, ses mains étaient brûlantes, elle ronronnait et sursautait, pleine de vibrations dans tout le corps…


  Son expert sentit qu'elle était prête pour lui, bouillante, son antre palpitait de vie et d'envie, il la caressa là et sentit combien elle était mouillée. Il comprit qu'elle le désirait; enhardi, il lui écarta les jambes et tout en l'embrassant, il retira rapidement ses propres vêtements… Elle l'aida en haletant, elle avait si envie, elle jeta son veston sur le bar derrière elle, l'aida à retirer sa chemise, énervée après les boutons, impatiente… elle sentit son sexe dur, lui sourit, l'aida à retirer son pantalon et expédia celui-ci de la même façon sur le bar…


  — Viens, viens… souffla-t-elle.


  Nu à son tour, il prit les jambes de Jalina pour les enrouler autour de sa taille, les releva dans son dos, et la pénétra tout en l'embrassant encore avec fièvre, elle toujours assise sur le haut tabouret. Jalina cria de plaisir, elle aimait tant le sentir entrer en elle, merveilleuse sensation qu'elle éprouvait toujours avec son expert. Elle s'accrocha à lui pour ne pas tomber, et s'accorda à son mouvement ample et puissant, lèvres collées, sexes bouillants, yeux plissés de plaisirs, râles et gémissements…


  — Excusez-moi de vous déranger! fit le maître d'hôtel survenu près d'eux sans qu'ils l'aient entendu arriver; il ne manifestait aucune expression de surprise devant la scène torride qu'il surprenait.


  — Je suis obligé de vous interrompre, les autres invités sont arrivés!


  Jalina et Nicolas, interrompus dans leurs ébats, se regardèrent, étonnés. Les autres invités? Mais qu'est-ce que c'est que cette histoire? pensèrent-ils abasourdis…


  L'invitation stipulait pourtant que ce souper devait se dérouler en tête à tête. Ils n'eurent pas tellement le temps de tergiverser, et récupérèrent leurs vêtements éparpillés tout autour du bar. Ils se rhabillèrent en vitesse, et furent prêts à temps pour accueillir les nouveaux arrivants.


  Trois couples firent leur entrée. Ils semblaient intrigués, regardaient partout, surpris de les trouver là, puis vinrent les saluer. Les physiques parfaitement assortis des partenaires de chaque couple frappèrent nos experts. Pour le premier, les deux devaient avoisiner le mètre90. Lui avait les cheveux mi-longs châtain très clair et elle une magnifique crinière blonde qui tombait jusqu'aux fesses. La trentaine étincelante, des physiques de top model, c'était le couple parfait, on avait l'impression qu'ils s'apprêtaient à gravir les marches du Festival de Cannes. Le second couple était à ranger dans la catégorie des petits; lui trapu, musclé, grisonnant et elle cheveux noirs qui lui tombaient sur la nuque, des courbes très intéressantes et un joli visage. C'était difficile de leur donner un âge, mais ils devaient avoir dans les quarante ans. Enfin le troisième couple: ils étaient un peu plus âgés, dans la cinquantaine. On pouvait les décrire comme de bons vivants, car tous les deux respiraient la joie de vivre par leurs formes et leurs visages très expressifs et très souriants. Lui avait le crâne chauve, un petit nez pointu et une grande bouche avec des dents d'un blanc éclatant. Elle avait les cheveux courts en pétard, blonds avec des mèches de couleurs, un visage un peu rond et un rouge à lèvres foncé qui lui agrandissait la bouche exagérément.


  Ils se regardèrent tous en silence, ils étaient tout de même dans un cadre extraordinaire et, ne se connaissant pas, la situation était délicate… Le maître d'hôtel imperturbable leur servit l'apéritif au bar. Ils dégustèrent un excellent Païen, petite spécialité de vin blanc valaisan, qui les détendit quelque peu. Ils échangèrent quelques banalités d'usage, en circulant de l'un à l'autre, leur verre à la main, les couples restant prudemment soudés par paires. Parfois l'un d'eux s'aventurait à visiter le coin sado-maso en échangeant à voix basse, ou bien contemplait les lits avec circonspection… Puis tous réunis, naturellement ils abordèrent le sujet qui s'imposait, ce souper à surprises! Comme nos experts, ils avaient reçu une invitation pour une soirée en tête à tête, comme eux ils avaient été très surpris de découvrir qu'ils n'étaient pas seuls, et comme eux ils venaient de se rendre compte qu'ils avaient probablement été victimes d'une arnaque…


  Le couple de Top Models était un peu fâché, les Petits ne disaient rien et les Bons Vivants trouvaient cette situation assez comique. Jalina, qui n'était pas encore tout à fait remise de leur entrée en matière un peu chaude, prit la parole et proposa de ne pas se poser trop de questions et de prendre place à table. Un repas gastronomique gracieusement offert allait leur être servi, alors autant en profiter. L'intervention de Jalina avait fait son petit effet, et chacun acquiesça à sa proposition. Nicolas admira la personnalité de sa compagne, pourtant leur petite incartade sur le tabouret de bar avait laissé quelques traces, et Jalina avait les cheveux un peu défaits, les joues rougies, les lèvres frémissantes, et elle gigotait. Ces petits spasmes étaient pratiquement imperceptibles pour tout un chacun, mais Nicolas les avait remarqués. Elle était en ébullition et lui aussi, d'ailleurs. Comment allaient-ils faire pour se tenir tranquilles alors que cette soirée ne faisait que commencer?


  Le début du repas fut assez calme, chacun s'observant du coin de l'œil… Les Tops étaient très beaux et semblaient très amoureux l'un de l'autre, mains entrelacées, ils picoraient mutuellement dans l'assiette de l'autre. Jalina pensa qu'ils étaient un couple plutôt récent, recomposé peut-être? Ils s'embrassaient souvent, et le vin rouge servi abondamment par le maître d'hôtel semblait désinhiber chacun. Les Petits perdaient leur retenue; l'homme semblait très dynamique, même un peu agressif, genre petit taureau de combat, sa femme plus effacée attendait qu'il parle pour s'exprimer. Jalina remarqua avec agacement qu'elle regardait Nicolas avec admiration et lui faisait un peu les yeux doux!


  Nicolas était très beau dans son costume noir, Jalina aimait le voir ainsi vêtu; elle décida que c'était le plus attirant de tous les hommes présents; le grand blond était pas mal, mais n'avait pas la même présence. Les Bons Vivants riaient fort, ils avaient bien apprécié le vin blanc, ne boudaient pas le rouge, l'homme avait la main à la taille de la femme et ils s'embrassaient goulûment entre chaque bouchée…


  Nicolas avait l'air très à l'aise, il aimait les surprises et sa formation d'expert était bien plus longue que celle de Jalina pour l'aider à gérer les situations imprévues; il semblait fort heureux de ce retournement de situation, bien qu'il remuait beaucoup sur sa chaise en battant des cuisses sous la table, manie que Jalina connaissait chez lui, démontrant son désir. Ils avaient été interrompus en pleine action, et n'avaient pas pu conclure; il était échauffé, elle aussi se sentait mouillée de l'excitation de leurs ébats. Elle se demanda comment elle allait tenir pendant tout ce repas qui semblait interminable.


  C'est alors qu'elle sentit la main de son collègue se poser sur sa jambe, puis lentement progresser sous sa robe, et s'infiltrer entre ses cuisses… Elle les entrouvrit discrètement, soulagée qu'il vienne s'occuper de ce malaise qui la perturbait passablement, tout en souriant innocemment au couple de Bons Vivants qui lui firent quelques compliments sur son charme…


  La main progressa et vint toucher son pubis. Jalina rougit. Puis les doigts s'infiltrèrent dans son intimité moite et humide, elle sursauta, et se mordit les lèvres pour ne pas crier… Elle criait toujours quand il faisait cela, mais aujourd'hui ils n'étaient pas seuls…


  Son regard croisa celui du «Petit Taureau» qui la fixait d'un regard enflammé, ayant suivi la scène. Il déplaça sa propre main vers sa femme qui écoutait les Bons Vivants à côté d'elle, et celle-ci sursauta en sentant son mari caresser son entrejambe sous sa jupe… Elle le regarda avec surprise puis, suivant son regard, elle vit Jalina qui se tortillait sur sa chaise, toute rouge de désir et gêne mélangés, et elle comprit… Avec un sourire coquin, elle ouvrit plus les cuisses et embrassa son mari en lui caressant la joue… Les Bons Vivants se mirent à rire, et monsieur dit avec bonne humeur:


  —Et bien, c'est le cadre qui veut ça, ça stimule nos petites ardeurs, hein chérie?


  Et il embrassa sa femme avec fougue. Celle-ci lui rendit son baiser avec la même avidité et ils ne se décollèrent plus, leurs mains se baladant partout, celle du mari passant sous son chemisier pour lui caresser les seins, celles de la femme s'occupant de son pantalon… les Tops qui se retenaient déjà de trop en faire décidèrent sans doute de se laisser aller et continuèrent leurs câlins enflammés. La femme se déplaça pour se mettre à cheval sur son homme, celui-ci tripotant ses fesses à travers son jean serré. Un fort joli cul, ma foi, pensa Jalina.


  C'en fut trop pour Nicolas qui bouillait d'ardeur réprimée et interrompue si brusquement, et qui se sentait à l'étroit dans son pantalon depuis le début du repas… Il décida d'accélérer les choses. Il tourna la tête de Jalina vers lui de sa manière si possessive quand il lui faisait l'amour, pour l'embrasser éperdument et l'attirer vers lui. Elle ne résista pas, le vin et la passion faisaient leur effet, elle se retrouva sur ses genoux et se laissa aller, heureuse de retrouver son contact… Il ne se souciait plus des autres invités et la caressait éperdument. Ses mains passèrent sous sa robe et la relevèrent au-dessus de sa tête, elle était presque nue… Elle se demanda une seconde s'il fallait arrêter tout cela, puis décida de laisser faire les choses, tout semblait hors contrôle…


  À ce moment une chanson attira l'attention de son collègue. C'était Fool for the Blues, magnifique titre méconnu de Johnny Hallyday. Ce blues était très romantique et Nicolas adorait ce morceau. Il proposa à Jalina d'aller danser. Elle hésita un petit instant, car elle se trouvait en petite tenue, mais il ne lui laissa pas le choix et l'attira avec lui vers le centre de la pièce. Ils se trouvèrent enlacés à danser devant les autres convives. Le maître d'hôtel était attentif, une longue expérience sans doute, et il monta immédiatement le son de la sono.


  Ce superbe Blues fit son effet et les autres couples se mirent à danser à leur tour. Excepté les Tops qui préféraient continuer à se dévorer. Plus rien ne semblait les intéresser, elle lui avait arraché sa chemise et il venait de lui dégrafer son soutien-gorge, libérant ainsi sa poitrine… Nicolas qui, sans quitter la bouche de Jalina, aperçut la scène du coin de l'œil se dit qu'elle n'avait pas seulement un joli cul, mais également de superbes seins...


  Mais il ne devait pas oublier qu'il dansait avec une sublime créature qui ondulait sous ses mains et qui le suivait au rythme de la musique. Elle était splendide en sous-vêtements noirs, mais tout ce manège autour d'eux commençait vraiment à l'exciter, et il décida que Jalina était beaucoup trop habillée. Il passa derrière elle sans arrêter de danser et, son sexe bien calé entre ses fesses, il lui défit son haut. Elle se mit à battre des pieds, puis elle s'appuya contre lui en penchant la tête en arrière. Il souleva sa crinière et lui dévora le cou pendant que ses mains s'occupaient de ses seins.


  Ils restèrent un long moment à se balancer dans cette position. Nicolas la caressait avec passion, ses mains se baladaient de sa poitrine vers son ventre puis remontaient vers ses seins. Mais il ne voulait pas en rester là, il s'écarta d'elle légèrement et la laissa danser un peu toute seule. Elle était magnifique, dansant les bras levés et perdus dans sa chevelure éparpillée. Quelle superbe image de Jalina! Les deux autres couples qui dansaient à côté d'eux s'étaient presque arrêtés pour la regarder se déhancher… Elle avait cette légèreté féline qu'il connaissait bien, et qui, dans ce décor de donjon sado-maso et cette ambiance torride, éclatait encore davantage. Elle était panthère sauvage, elle était louve affamée, elle était l'unique, elle était sa Jalina qui le regardait en souriant coquinement, excitée de se montrer impudique, de le séduire, de lire le désir dans ses yeux brillants…


  Pendant qu'elle continuait à se déhancher avec sensualité, Nicolas commença lentement à se déshabiller, accompagné bientôt par les autres couples. Les Tops s'étaient levés également et tout ce petit monde autour de Jalina exécutait un strip-tease collectif tout à fait spontané et échevelé…


  Nicolas était fier de son amoureuse. Elle était comme folle de sentir tous ses regards sur elle, et lui n'en pouvait plus. Il termina de se déshabiller et, le sexe tendu, il la rejoignit au centre du cercle. Il lui arracha le string qu'elle portait encore, lui prit les mains et doucement la fit se pencher en avant. Elle s'accrocha au canapé en cuir qui était devant elle, il la prit par les hanches, lui écarta les fesses et s'enfonça en elle dans un grand cri de plaisir et de libération. Les autres furent ébahis par leur culot et emportés par les flots torrides de l'excitation, ils s'éparpillèrent dans le loft.


  Les Tops vinrent se poser sur le canapé voisin de celui qui servait d'appui à Jalina. Elle était ainsi aux premières loges pour voir la bouche très sensuelle de la femme avaler avec gourmandise le membre de son homme couché sur le dos. Les Petits et les Bons vivants allèrent investir les deux lits. Les uns se laissèrent aller à un merveilleux69 et les deux autres optèrent pour une position plus conventionnelle, celle du missionnaire. D'où il se trouvait, Nicolas pouvait profiter pleinement de la vue. D'un côté le superbe spectacle de deux amants occupés à se donner du plaisir mutuellement, et de l'autre un duo amoureux et endiablé…


  Jalina était toujours appuyée contre le canapé et devait apprécier le spectacle qui se déroulait à moins d'un mètre de son visage, car Nicolas sentait son antre qui se resserrait autour de son membre pratiquement à chacun de ses mouvements, signe qu'elle prenait un énorme plaisir de le sentir en elle tout en regardant cette femme sucer le dard de son homme avec entrain. Nicolas était prêt à parier qu'elle aimerait bien prendre ce sexe en bouche, il faut dire qu'il avait fière allure. Et il se mit à penser que de voir Jalina sucer un autre homme l'exciterait terriblement…


  Jalina accrochée au canapé était étourdie par tant de sensations. En fermant les yeux, elle ressentait en elle les puissants mouvements de va-et-vient de son amant, comme une lame de fond qui la faisait vibrer de partout. Elle gémissait et se cambrait pour mieux l'accueillir, appréciant ses mains caressant tout son corps, sa manière si excitante de lui relever les fesses et de la prendre parfois d'un angle différent, elle haletait en réclamant que cela continue encore et encore… Il lui faisait des compliments à voix basse, c'était excitant, elle se donnait d'autant plus, resserrant rythmiquement sa vulve autour du sexe tendu et vibrant de plaisir de son amant; ils étaient en parfait équilibre, unis et complémentaires.


  Parfois Jalina ouvrait les yeux et contemplait juste à côté d'elle les deux Tops qui avaient changé de position, maintenant tête-bêche sur l'autre canapé, se dévorant l'un l'autre, ondulant de façon sensuelle et magnifique, leurs chevelures dansant sur leurs corps. Les muscles de l'homme se détachaient tandis qu'il remuait régulièrement, les jambes fuselées de sa compagne pointaient parfois vers le plafond quand elle accueillait un plaisir plus intense… Ils se retournèrent et la femme se retrouva à cheval sur son homme, s'empalant sur son sexe en un grand cri. Elle était superbe ainsi, le chevauchant avec frénésie, sa tête renversée en arrière et sa bouche ouverte laissant échapper des petits cris de plaisir… Ses seins se balançaient avec ardeur, ses mains caressaient le torse de son homme tandis que celui-ci, la tenant aux hanches, la faisait voyager d'avant en arrière… Jalina se sentit remuée par ce beau spectacle et sentit sa jouissance s'écouler de son antre tandis qu'elle gémissait de plaisir…


  Tout ce spectacle et la délicieuse eau d'amour qui mouillait son sexe avait excité son expert, il la fit relever, la retourna et la coucha passionnément sur le dos, lui écarta les jambes et la pénétra avec vigueur, puis passion. Son rythme s'intensifiait, il accéléra encore le tempo et la prit de manière enragée, la prenant et reprenant avec tant de force qu'elle en était secouée complètement, ses seins remuant en cadence sous son regard fixe et passionné.


  Jalina s'en étonna, mais l'accompagna dans sa quête, remarquant qu'il ne lui faisait aucun mal, mais qu'au contraire elle découvrait une nouvelle jouissance très intense située tout au fond de son antre; elle sentit alors des spasmes de plaisir se diffuser dans son corps et se mit à crier de bonheur, sans souci du regard des autres qui étaient fort occupés et bruyants eux aussi… Nicolas jouit lui aussi avec frénésie, relâchant sa semence brûlante en elle tandis qu'elle se cambrait pour le recevoir, frémissante et exultante… Puis il s'abattit sur elle pour reprendre son souffle, trempé et tremblant, envahi de spasmes de jouissances. Il venait de vivre quelque chose d'incroyablement intense, elle le comprit et l'embrassa en tournant la tête vers lui… Ils restèrent un moment ainsi, les yeux dans les yeux, imbriqués encore l'un dans l'autre…


  Pendant ce temps il se passait bien des choses un peu plus loin. Les Petits et les Bons vivants s'étaient mélangés sur un des lits, il y avait des bruits et des gémissements, l'on voyait des corps entrelacés danser une sarabande enragée et sensuelle… Une femme riait très fort, une autre criait, les hommes semblaient fort occupés, on voyait leurs reins remuer rythmiquement, des râles résonnaient dans la pièce. Ils étaient tous bouches et sexes mêlés, et formaient un quatuor extrêmement frénétique… Jalina regarda son amant, impressionnée par ce spectacle très excitant. Il avait l'air de trouver cela amusant, mais ne semblait pas désireux de se mêler à eux, ce qui la rassura. Il s'intéressait plutôt à elle, en fait plutôt à son intimité, glissant sa tête entre ses jambes qu'il releva sans faire de manières. Il se mit à l'embrasser et à caresser de ses doigts et de sa langue sa fleur, puis son étoile…


  Jalina oublia les autres acteurs de cette folie inattendue, et s'envola dans les sensations merveilleuses que Nicolas faisait naître en elle…


  La langue de Nicolas se délectait de tous les délices de l'antre enflammé de Jalina. Elle dansait, espiègle et joueuse, tournait autour du bouton, glissait entre ses lèvres, plongeait en sa grotte, disparaissait en sa rose cachée. Elle partait en exploration à la recherche de son plaisir. Ses allées et venues répétées, il le sentait, conduisait sa collègue lentement, mais inexorablement vers la jouissance. Il eut soudain soif, tellement soif, le sexe de Jalina était ruisselant, mais il en voulait plus. Il s'attarda sur son bourgeon, leva les yeux vers elle et lui murmura, le regard coquin:


  —Donne-moi à boire…


  Elle ne put s'empêcher de sourire, elle savait que son amoureux aimait boire à sa fontaine de vie, et comme elle avait appris à maîtriser ce phénomène qui au début la gênait un peu, elle relâcha son esprit, puis son corps, puis son antre, et inonda la bouche de son amant…


  Nicolas n'en laissa pas une goutte. Il se redressa, s'agenouilla entre les jambes de Jalina et commença à caresser sa fleur avec son sexe qu'il tenait dans la main droite. Elle adorait sentir la chaleur de son gland... Après plusieurs va-et-vient, il remarqua qu'à chaque fois qu'il se présentait à l'entrée de son étoile, celle-ci se dilatait toujours un peu plus, il pouvait presque y introduire son sexe… À chacune de ces petites pénétrations, Jalina se tordait de plaisir, il avait l'impression que sa tanière le réclamait. Il la regarda d'un air plein d'envies et lui demanda si elle voulait essayer… Elle lui répondit d'un petit oui timide et essoufflé…


  Il la releva un peu plus afin de se positionner bien en face de sa petite porte et lentement, centimètre par centimètre, il s'introduisit en elle. Avec courage et surtout un désir impérieux, elle l'accepta et se laissa prendre ainsi, totalement confiante envers son expert. C'était la première fois qu'elle vivait une telle pénétration, et elle avait un peu peur. Elle savait qu'elle devait rester décontractée, et s'y efforça, tout en appréciant ce nouveau défi.


  Cette pénétration nouvelle lui procura immédiatement des sensations encore inconnues jusqu'alors. Nicolas lui demanda de se caresser, car il aimait bien la regarder se donner du plaisir, et ils jouirent alors en des mouvements amples et puissants qui les emmenèrent vers de nouveaux délices… Nos deux amants étaient totalement submergés par leur plaisir et en avaient complètement oublié les autres invités…


  Dans un grand râle, les Tops venaient de jouir une dernière fois, pendant que les deux couples mélangés en avaient également terminé. Ils avaient reformé les paires et récupéraient calmement enlacés sur chacun des deux lits.


  Nicolas le remarqua et se dit qu'il était peut-être temps de mettre également un terme à leurs ébats. Il se retira lentement de Jalina, approcha son membre gorgé de sang de sa bouche, et ensemble ils se caressèrent et très rapidement laissèrent exploser leur jouissance simultanément dans un immense cri libérateur qui résonna et se perdit dans la grandeur du loft.


  Perdus dans leurs délicieux échanges, ils s'endormirent un instant, enlacés et repus.


  À leur réveil, les deux experts étaient seuls dans le grand loft silencieux. Le maître d'hôtel leur apporta quelques douceurs à grignoter ainsi que des jus d'orange et du café bien noir et brûlant sur un plateau qu'il déposa sur le lit. Il leur prépara des serviettes de bain chaudes qu'il déposa sur un fauteuil tout proche. Ils se dirigèrent vers la salle de bain où ils se lavèrent mutuellement, bouche contre bouche, tendrement. En sortant, ils jetèrent un regard au loft, tout était vide et calme, sans aucune trace des autres couples. Nicolas questionna le maître d'hôtel:


  —Les autres sont déjà partis?


  —Quels autres? répondit celui-ci d'un ton étonné…


  Les deux experts se regardèrent ébahis et sortirent. Dehors, la nuit étoilée commençait à laisser place au jour. Un taxi les attendait pour les ramener chez eux. Ils s'y assirent en se demandant s'ils n'avaient pas rêvé cette folie ou s'ils avaient été victimes ou non d'une arnaque… Comment savoir?
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  7. ÉVALUATION


  Jalina et Nicolas se rendaient au siège de la Sex School University of Geneva par une belle fin de journée d'un été indien qui jouait les prolongations. Malgré le mois de septembre, il faisait extrêmement chaud, et l'air conditionné de la voiture était bienvenu pour rouler confortablement. La route longeait sur leur gauche le lac Léman en direction de Genève, déroulant pour eux la vue sublime des eaux étincelantes devant les montagnes enneigées de Haute-Savoie, sous un ciel bleu sans nuages. Les arbres rouges et chatoyants des forêts entrecoupées de petits villages brillaient de mille reflets.


  Les deux complices se rendaient à leur examen d'évaluation annuelle dans leur fonction d'experts. Ils étaient confiantspuisque tout s'était passé à merveille. Leur couple avait atteint son rythme de croisière, entre rêves et réalité, entre vie ordinaire et fantasmes réalisés. Ils avaient pris l'habitude de gérer leurs propos suivant les personnes rencontrées, évitant de mentionner leurs activités d'experts sexuels devant les personnes qui auraient pu être choquées par cette information, ainsi que devant leurs voisins ou leur famille. Le monde n'était pas encore prêt à s'ouvrir à la liberté sexuelle, érotique et sensuelle. Trop d'amalgames se faisaient avec la pornographie, la pédophilie, et d'autres fléaux sociaux liés à la sexualité; trop d'interdits moraux pesaient encore pour vivre cette vie passionnante au grand jour.


  — Pourtant nous ne faisons rien d'illégal, et au contraire, nous vivons de belles et bonnes choses! s'exclamait Jalina. Les gens feraient mieux de venir à la Sex School s'occuper de leurs inhibitions et frustrations, et tout irait beaucoup mieux! Le monde serait moins agressif!


  Nicolas lui sourit, conduisant d'une main, l'autre nichée entre les cuisses de sa collègue, dans un léger mouvement circulaire pour lui amener des sensations particulièrement délicieuses, ainsi qu'à lui-même une excitation qui entretenait son désir.


  — Tu as raison… Le sexe, c'est la vie!


  Il accentua son mouvement et s'amusa de la voir se taire, les yeux fermés, perdue dans son plaisir. Elle releva la jambe pour lui donner meilleur accès à son intimité, qu'il sentit mouillée, et si douce… Elle ne portait pas de culotte, comme toujours quand ils étaient ensemble; il adorait cette charmante habitude, avec une vue imprenable sur le haut de ses cuisses claires mises en valeur par la dentelle de ses bas noirs sous sa petite robe noire à volants. Il appréciait ce genre de vêtements qui l'inspiraient énormément.


  Il conduisait avec aisance à travers Genève encombrée de véhicules, et se gara enfin devant le bâtiment de la Sex School. Les directeurs occupaient le dernier étage du bâtiment moderne fait de béton et de baies vitrées.


  Les deux experts s'embrassèrent langoureusement et quittèrent le véhicule en se souriant. Ils se réjouissaient de visiter enfin le fameux loft directorial. Jalina donna un petit coup de sonnette et la porte s'ouvrit aussitôt avec un léger bruit électrique. Ils pénétrèrent dans un hall d'entrée clair et moderne, vers un ascenseur ouvert qui les attendait. Ils y entrèrent, et celui-ci s'envola dans un souffle.


  — Directement au 7e ciel, plaisanta Nicolas qui en profita pour embrasser sa collègue, comme il est recommandé dans le manuel de la Sex School.


  La porte s'ouvrit dans un chuintement, les surprenant enlacés, tandis qu'un rire les accueillait. Ils se séparèrent et se retrouvèrent devant Michèle et Jean, les directeurs venus les accueillir. C'était un couple fascinant, dans la soixantaine. Ils étaient tous les deux soignés, très sexy et élégants, vêtus de blanc. Elle était blonde, élancée avec des formes voluptueuses découpées par sa robe courte très échancrée; sa peau bronzée mettait en valeur sa bouche sensuelle, ses yeux clairs et sa chevelure rejetée en arrière. Elle avait les rides d'expression de son âge, et les assumait avec classe, comme un millésime dont on est fier. Son mari était de taille moyenne, un visage bronzé et séduisant, avec une barbe très courte, des yeux marron et le crâne rasé. Il plaisanta:


  — Nos experts sont toujours en action, de vrais battants!


  — Oui, nous aimons nous consacrer à notre fonction, répondit Nicolas dans un grand rire. Ils s'embrassèrent chaleureusement, et les hôtes firent visiter leur coin de paradis à leurs invités. L'endroit était superbe, composé d'un immense espace ouvert depuis une cuisine très design dans les tons gris et blanc, jusqu'au grand salon fait de longs canapés noirs arrangés en U. Parfaite, la hauteur des accoudoirs pour ma position préférée, nota mentalement Jalina. Michèle croisa son regard et dit:


  — Oui, j'adore aussi ce genre de canapés, n'est-ce pas mon amour?


  Jean sourit et lui claqua doucement les fesses.


  — Plus tard, ma chérie.


  Jalina et Nicolas se regardèrent, amusés. Cette soirée serait certainement peu conventionnelle, peut-être agrémentée d'une évaluation pratique? Ils suivirent leurs hôtes jusqu'à la grande salle de bain agrémentée de catelles couleur pastel et d'une baignoire géante, ainsi que d'une douche italienne. Michèle expliqua dans un geste gracieux:


  — Nous recevons souvent ici, il y a de la place, et cela permet bien des choses agréables, vous voyez?


  — Oui, tout à fait, nous voyons très précisément! opina Nicolas avec un regard entendu. Ils éclatèrent de rire, et poursuivirent leur visite jusqu'à la grande chambre à coucher pourvue d'un immense lit. Un long dressing alignait ses miroirs sur le côté, tandis que des chaînes fixées au mur dans un coin laissaient supposer quelques jeux de soumission. Michèle ajouta:


  — Nous recevons aussi ici, c'est très plaisant, n'est-ce pas?


  Les deux experts acquiescèrent avec enthousiasme, puis admirèrent les gravures aux murs, représentant des tableaux signés de Manara, un dessinateur de BD genre domination soft. Les filles aux formes opulentes se trouvaient en fâcheuse posture, liées sur des chevalets ou prises contre le mur, pour leurs plaisirs manifestes. Ils remarquèrent ensuite un présentoir de bijoux qu'ils mirent un peu de temps à identifier comme des rosebuds. Jalina chuchota:


  — Oups, je crois que ce ne sont pas des bouchons de carafes!


  — Oui, ce sont de très beaux bijoux intimes, je rêve de t'en faire tester un modèle un de ces jours! murmura Nicolas à son oreille, lui causant un frisson.


  — On verra, répondit-elle prudemment.


  Ils retournèrent avec leurs hôtes au salon. Michèle demanda:


  — Je vous propose de faire cette fameuse évaluation dans notre nouveau jacuzzi, qu'en dites-vous?


  — C'est une magnifique idée, s'exclama Jalina qui adorait l'eau chaude et les bulles, ainsi que les mains sous-marines et les sexes en périscope depuis leurs dernières vacances à une plage naturiste et libertine.


  — J'adhère à cette brillante suggestion, déclara Nicolas devinant les pensées de sa collègue.


  — Alors, mettez-vous à l'aise, vous pouvez vous changer où vous le désirez, et nous retrouver dans l'eau! proposa Jean qui retirait déjà ses vêtements, les posant sur une chaise.


  Il se retrouva nu devant eux, très à l'aise, exhibant son corps encore avenant, malgré un peu d'embonpoint. Il se chargea d'une bouteille de champagne et de verres préparés sur un plateau et, nu comme un libertin, se dirigea vers la baie vitrée grande ouverte donnant sur la terrasse et le fameux jacuzzi. Michèle se débarrassa rapidement de sa robe qu'elle portait à même la peau, puis de ses chaussures en un geste élégant. Elle fit un petit tour sur elle-même pour se faire admirer et entra gracieusement dans le bassin. Elle avait un joli corps très attirant, peu marqué par l'âge, certainement entretenu par une activité sexuelle régulière. Jalina se souvint du cours donné par Michèle à la Sex School consacré à l'âge et à la sexualité sensuelle. Elle y avait expliqué: «Le meilleur remède contre le vieillissement est de faire l'amour, le meilleur moyen de lutter contre l'embonpoint est de jouir, l'âge ne nuit pas à l'érotisme au contraire, il lui donne toute son amplitude.» Jalina avait apprécié cet exposé très complet, et remarqué elle-même que depuis son entrée à la Sex School, elle se sentait merveilleusement bien dans son corps. Elle avait aussi noté combien son tour de taille était ferme après de grandes jouissances, comme drainé par les manifestations de ses plaisirs liquides. Jalina avait admiré cette femme qui incarnait totalement ce qu'elle enseignait, et s'était promis de tenter de vieillir aussi bien qu'elle.


  Elle décida de ne pas rester sur la touche et fit un strip-tease très réussi, retirant ses vêtements délicatement en se déhanchant sensuellement, regardant son homme dans les yeux. Puis elle lui montra ses fesses et se laissa glisser dans un soupir de bien-être dans les bulles du jacuzzi. Son amant roula des yeux comiquement pour montrer son désir, puis fit voler ses habits sur un fauteuil et se retrouva nu dans une mâle assurance. Jalina admira comme toujours son grand corps musclé, pourvu de muscles puissants qui jouaient sous sa peau claire et dénuée de poils sur le torse, ses longues jambes, son sexe épilé pointant avec fierté. L'expert rejoignit le petit groupe en un plouf dans l'eau chaude. Ils se retrouvèrent tous les quatre assis dans l'écume avec une coupe de mousseux en main, se souriant mutuellement.


  Ils y restèrent longtemps, buvant, discutant, échangeant caresses et réflexions. Michèle embrassait et caressait parfois Jalina qui en fut surprise puis s'enhardit à lui rendre la pareille pour un nouveau plaisir. Nicolas osa quelques approches vers elle et se tint prudemment à distance de Jean dont il avait senti l'inclination bisexuelle qu'il ne partageait pas.


  Détendus et émoustillés par les caresses, ils parlèrent ensemble de tous sujets, de sexe et du monde, mêlant les mots comme leurs gestes en toute liberté, au plaisir de vivre des échanges spontanés. Les directeurs leur posaient des questions sur leurs expertises, leurs impressions et réflexions quant à leurs dernières découvertes. Les deux experts se sentirent impressionnés par leurs hôtes, qui manifestement vivaient des défis érotiques qu'ils n'imaginaient pas encore. Ils comprenaient que ce monde était un terrain de jeu sans limites, et que leur titre d'expert ne signifiait pas qu'ils n'avaient plus rien à découvrir.


  — Comment avez-vous compris le libertinage découvert au Palais? demanda Michèle avec curiosité.


  — Je crois que c'est une façon merveilleuse de vivre, mais que cela peut être un jeu dangereux pour un couple, réfléchit Jalina. Il faut bien se connaître et se parler pour ne pas se perdre ou se séparer!


  — Tu as raison, ajouta Jean. Nous connaissons des couples qui ne seraient plus ensemble sans leur vie libertine, ou qui se sont séparés à cause d'elle! En ce qui nous concerne, nous essayons de rester conscients des risques, et de toujours bien discuter ce que nous désirons expérimenter et les limites à ne pas franchir. Il ne faut pas faire n'importe quoi, avec n'importe qui, n'importe où! Les gens confondent parfois libertinage et conduite incohérente!


  — Mais nous avons très peu de limites, ajouta sa femme avec assurance. Nous aimons coquiner uniquement avec des couples totalement bi, pour nous permettre toutes les variantes possibles. J'adore admirer mon mari pris par un autre homme, ajouta-t-elle avec un petit sourire gourmand.


  Les deux experts se regardèrent avec surprise. Ils ne partageaient pas du tout ce fantasme, mais alors pas du tout! Jalina se sentit presque mal à imaginer son bel expert dans ce genre de situation! Nicolas lui jeta un regard empathique. Lui non plus ne s'y voyait pas du tout!


  — Ne vous inquiétez pas, s'amusa Jean. Vous êtes encore un peu «verts», vous avez bien de nouvelles choses à découvrir, ce monde est sans fin. Et vous n'êtes obligés à rien. Et pas ce soir, ne vous inquiétez pas! De toute manière, nous aimons mieux partager avec des couples aussi libérés que nous et totalement bis!


  Jalina se sentit à la fois vexée et soulagée. Ce couple l'impressionnait trop pour aller plus loin avec eux, mais le terme «un peu verts» l'avait tout de même un peu dérangée. Elle demanda:


  — Et la soumission? La pratiquez-vous?


  Michèle répondit avec enthousiasme:


  — Mais bien sûr! Je suis d'ailleurs la domina d'un soumis que je vois régulièrement, et j'ai un Maître qui me soumet parfois. Et nous le sommes l'un pour l'autre régulièrement avec Jean! C'est un monde fabuleux, vous savez!


  Les deux experts se prirent par la main sous les bulles pour se rassurer; ils se sentaient presque effrayés par cette femme qui parlait avec un tel détachement de pratiques qu'ils n'imaginaient pas sans frémir. Ils la voyaient fort bien en domina impitoyable, maniant quelque ustensile sur les fesses d'un soumis ou d'une soumise. Elle leur sourit, devinant leurs pensées:


  — N'ayez crainte, cela ne s'adresse qu'aux personnes vraiment soumises, appréciant ce genre de rapports pour leur plus grand plaisir. Je vous perçois comme des experts très sensuels, épanouis dans votre érotisme, mais bien loin de notre monde de soumission! Un monde subtil et fascinant d'ailleurs!


  — Je le crois aussi, dit Nicolas. Nous avons découvert des sensations inédites dans notre dernière expertise sur ce thème. Je me suis étonné moi-même, et je dois dire que Jalina m'a totalement abasourdi ce jour-là!


  Tous quatre rirent et Jean ajouta:


  — C'est un monde méconnu réservé aux initiés. Les livres, les films, et les médias n'en donnent qu'une vision faussée et romancée. Il faut y entrer avec humilité et apprendre les bases, comme pour tout nouvel apprentissage. Certains ne voient que le côté spectaculaire, alors que c'est un travail sur soi et avec l'autre, comme un approfondissement intérieur. Presque mystique!


  — Oui mon chéri, mystique, mais surtout érotique, jouissif! l'interrompit avec animation Michèle.


  Jalina changea de sujet, questionnant ses hôtes:


  — Et notre dernière aventure, pourquoi cette invitation? Et pourquoi ces trois couples ont-ils disparu comme s'ils n'avaient jamais existé?


  Michèle répondit doucement:


  — Qu'avez-vous appris à travers cette expérience?


  Les deux experts se fixèrent, interloqués. Puis ils prirent le temps de réfléchir. Nicolas répondit:


  — Peut-être avons-nous appris que le rêve est tout proche de la réalité? Ou que rien n'est jamais certain, ou encore qu'il faut rester ouvert à ce qui peut se passer?


  Jalina ajouta:


  — Peut-être que cela nous a appris à nous faire confiance l'un l'autre, même contre le monde entier?


  Elle réfléchit et ajouta:


  — Je crois aussi que les surprises, l'inattendu, le mystère créent un climat qui intensifie les sensations…


  Leurs hôtes sourirent sans répondre, puis Jean répondit affectueusement:


  — Vous avez compris ce qu'il y avait à comprendre…


  Puis il changea de sujet, les laissant avec leurs hypothèses non résolues.


  Les deux couples parlèrent encore longuement de toutes sortes de choses, puis décidèrent de sortir du jacuzzi. Ils passèrent une belle soirée sur la terrasse qui jouissait d'une vue magnifique sur le lac brillant sous les étoiles. Ils partagèrent de bonnes bouteilles de vin, accompagnées d'un succulent repas. Leur conversation volait sans frein, comme il est de mise entre gens qui n'ont pas de tabous. En fin de soirée, Jean et Michèle signifièrent à leurs experts qu'ils étaient fiers de leur évolution et leur certifiaient positivement leur évaluation annuelle. Jalina et Nicolas furent heureux de cette nouvelle, tout en restant conscients du chemin qui restait à parcourir. Les au revoir furent caressants et sensuels, sans aucune conclusion intime, ce qu'ils ne regrettèrent pas trop.


  Les deux amants rentrèrent chez eux satisfaits de savoir que leur parcours à la Sex School University of Geneva se poursuivrait encore, pour de nouvelles expériences inédites. Ils roulaient dans la nuit parsemée d'étoiles vers leur nid d'amour, main dans la main, le lac scintillant déroulant ses flots argentés le long de leur chemin; ils se regardaient par instants, fiers de la vie qu'ils s'étaient construite. Jalina s'écria avec entrain:


  — C'est sûr, nous sommes vraiment des experts, de vrais Aventuriers du Désir!


  — Oui mon amour. Du désir et des plaisirs. Et selon ma devise: «Sans tabou et sans douleur!»
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